
Le parlement accordera les pleins pouvoirs financiers
au deuxième gouvernement de Front populaire

LE CABINET CHAUTEMPS S'EST PRÉSENTÉ DEVANT LES CHAMBRES

Au Palais-Bourbon, les communistes, après avoir longtemps hésite se sont ralliés aux vues ministérielles

La mesure la p lus imp ortante des pr oj ets de M. Georges Bonnet :
Le f ranc va être dévalué une nouvelle f ois

Sa limite inférieure est désormais susceptible d'être abaissée ; la décision a été prise d'entente
avec les trésoreries anglaise et américaine, l'accord monétaire tripartite continuant à jouer

Notre correspondant de Paris
nous téléphone :

PARIS , 30. — Tout comme son
prédéc esseur, le gouvernement Chau-
temps qui s'est prés enté mardi de-
vant les Chambres, est obligé p ar la
situation fi nancière et monétaire, de
demander des pleins pouv oirs qui
lui perm ettront de prend re les me-
sures nécessaires avec la rapidité
désirable. Méf iant, le Sénat n'avait
pas voulu accorder au gouvernement
Blum les pleins pouvoirs dont il re-
doutait voir faire un usage peu con-
forme avec l'orthodoxie libérale .

Mais le nouveau président du
conseil bénéficie auprès de la Hau-
te Assemblée d'un crédit qui, sans
aucun doute, apportera cette f o is les
suffrages des pères conscrits. C'est
que le Sénat sait bien que MM. Chau-
temps et Bonnet ne se serviront pas
de leurs pleins pouvo irs pour pren-
dre des mesures de contrainte aux-
quelles songeaient MM. Blum et Au-
riol .

Sans doute, la nouvelle équipe de-
vra-t-elle demander des sacrifices
assez lourds, mais on tient pour as-
suré qu'ils laisseront intacte la
structure économique et financièr e
dn pays.

Quant à la Chambre, elle discute
en ce moment le texte des pleins
pouvoirs qui ont été déposés sur
son bureau sitôt après le bref débat
qui suivit la déclaration ministé-
rielle.

A la commission des finances, qui
a examiné le p rojet hier après-mi-
di, les communistes s'étaient abste-
nus mais, une fo is  de pl us, ils ont
changé d'avis au dernier moment et
M. Duclos vient d'annoncer qu'ils
accorderaient leurs voix au gouver-
nement afin de ne pas rompre le
Front populaire.

Le gouvernement est donc certain
de l'emporter cette nuit à la Cham-
bre et il est à prévoir que le Sénat
lui réservera aujourd'hui le même
accueil .

La déclaration ministérielle
PARIS, 29 (Havas). — La déclara-

tion ministérielle dit notamment :
Une crise ministérielle que les cir-

constances rendaient assurément dé-
licate, a pu se dénouer avec rap i-
dité dans un calme qui atteste la sa-
gesse du p euple français et la matu-
rité pol itique de notre démocratie.

Politique extérieure
Nous maintiendrons la continuité

d'une politi que extérieure qui s'at-
tache passionnément à rechercher
la paix avec tous les peuples et ne
la conçoit que dans la justice et le
respect de l'indépendance de tous.
2Vons demeurons fidè les à la fois  aux
amitiés particulières de la France el
à la Société des nations, en cher-
chant à élargir sans cesse le champ
de la collaboration internationale.

Politique intérieure
Dans l'ordre intérieur, une impor

tante législation sociale a transfor-
mé les conditions de travail et ap-
port é aux salariés p lus de bien-être
d'indépendance et de dignité. Le
gouvernement n'y laissera portei
aucune atteinte. '

Mais il ne s uf f i t  pas -pour nous de
défendre l' œuvre des impies. Il im-
porte de la continuer sans f aiblesse
dans toute la mesure des possibilités
économiques. La pause dont le ca-
binet précédent avait p roclamé la
nécessité p lus évidente encore au-
jourd'hui ne saurait signifier , ni la
régression que le pays n'accepterait
pas , ni même la stagnation.

Mais le souci de l'intérêt public
fait  un devoir au gouvernement de
tracer un p lan de travail qui com-
porte des étapes successives. Dès
aujourd'hui, il demandera aux As-
semblées de mettre à leur ordre du
jour certaines lois urgentes indis-
pensable s à la bonne administration
du pays , notamment la reconduction
des conventions collectives de tra-
vail . Dès que ce sera possible , nous
réclamerons la discussion et le vote
de lois importantes, comme l'amnis-
tie, la loi sur la presse et la réform e
de l'enseignement.

Le péril financier
Le devoir le plus pressant et la

raison d'être de notre gouvernement,

c est de prendre sans délai d'énergi-
ques mesures tendant à répri-
mer les intolérables abus de la spé-
culation, à sauver les réserves d'or de
la France, à couvrir les besoins de
la trésorerie) à poursuivre l 'équili-
bre budgétaire, à ranimer l 'écono-
mie nationale ; c'est de présenter au
parlemen t un vaste plan d' ensemble
capable d'assurer le rétablissement
durable de la situation financière et
économique. Dans ce but, le minis-
tre des finance s déposera sur le bu-
reau de la Chambre des projets
d'une importance capitale conférant
au gouvernement les pouvoirs néces-
saires pour agir avec toute la promp-
titude et la fermeté que requiert
l'intérêt publi c.

Le texte des pleins pouvoirs
PARIS, 29 (Havas). — Voici le

texte du projet de loi tendant à ac-
corder au gouvernement des pou-
voirs en vue d'assurer le redresse-
ment financier.

Article unique. — Le gouverne-
ment est autorisé jusqu'au 31 août
1937 à prendre par décrets délibérés
en conseil des ministres toute mesu-
re tendant à assurer la répression
des atteintes au crédit de l'Etat, la
lutte contre la spéculation, le redres-
sement économique, le contrôle des
prix, l'équilibre du budget et de la
trésorerie et la défense sans contrô-
le des changes de l'encaisse de la
Banque de France. Ces décrets se-
ront soumis à la ratification des
Chambres dans les trois mois dès la
promulgation de la présente loi, ou
en tout cas, à la première séance de
la session extraordinaire de 1937.

Gros incident
au Sénat

M. Blum renonce à lire
la déclaration ministérielle

PARIS, 29 . (Havas). — La séance
est ouverte au Sénat à 15 h. 45.

Le président, M. Jeanneney, évoque
l'incident qui a surgi à la suite des
paroles prononcées par un membre
du gouvernement. (Réd. — Il s'agit
du discours de Roubaix dans lequel
M. Lebas, ministre des P.T.T., atta-
qua violemment le Sénat.) Ces pa-
roles, déclare le président, consti-
tuent un appel à la lutte contre une
des assemblées représentatives de la
nation . Aussi, le président du Sénat
a-t-il aussitôt saisi de l'incident le
président du conseil, à qui il a ex-
primé l'émotion du Sénat devant le
caractère inadmissible de ces atta-
ques.

Le président donne lecture de la
lettre que lui a adressée M. Chau-
temps, lettre dans laquelle le prési-
dent du conseil affirme la déférence
du gouvernement à l'égard de la
Haute Assemblée et déclare que le
cabinet s'est assigné pour tâche de
concilier les points de vues des deux
assemblées. M. Jeanneney demande
au Sénat .de clore l'incident.

Les paroles de M. Jeanneney sont
applaudies par le Sénat tout entier,
à l'exception des socialistes. C'est M.
Albert Sarraut, ministre d'Etat , qui
donne ensuite lecture de la déclara-
tion ministérielle. Cette lecture est
écoutée dans le plus grand calme.
Lorsque le ministre d'Etat a termi-
né, quel ques applaudissements écla-
ten t sur les bancs où siègent les élé-
ments avancés de la gauche démo-
cratique.

On donne, dans les couloirs, du
Sénat, les précisions suivantes au su-
jet de l'incident à la suite duquel M.
Léon Blum a renoncé à lire au Sé-
nat la déclaration ministérielle. A
sa descente de voiture, le vice-prési-
dent du conseil a été accueilli par
un fonctionnaire de la présidence du
Sénat qui lui a fait part de l'inten-
tion de M. Jeanneney de faire au dé-
but de la séance une déclaration au
sujet de l'incident provoqué par le
discours de M. Lebas.

Le vice-président du conseil aurait
déclaré que sa dignité l'empêchait
d'accepter ce désaveu d'un de ses
amis politiques. M. Blum a regagné
alors l'hôtel Matignon et la déclara-
tion ministérielle a été lue par M.
Albert Sarraut.

La séance
de la Chambre
PARIS, 29 (Havas). — La séance

de la Chambre est ouverte à 15 heu-
res. Le président donne la parole
au président du conseil, que les dé-
putés de gauche applaudissent. La
Chambre écoute la déclaration mi-
nistérielle avec une attention soute-
nue et dans un parfait silence, cou-
pé seulement par les applaudisse-
ments des gauches.

Le président fait connaître à la
Chambre les demandes d'interpella-
tions dont il a été saisi, visant la
politique générale du gouvernement.
M. Chautemps déclare qu'il faut
discuter aujourd'hu i le projet finan-
cier. Il propose donc une procédure

Voici M. Georges Bonnet à Cherbourg, entouré de journalistes, alors
qu'il vient de quitter la « Queen Mary»  que l'on aperçoit dans le fond.

écourtée, qui permettra à la Cham-
bre de se prononcer sur la confian-
ce. Chaque orateur pourra s'expli-
quer très brièvement. Le président
du conseil répondra très brièvement
aussi et demandera le renvoi des in-
terpellations, sur lequel il posera la
question de confiance.

Va premier vote :
le renvoi des interpellations

La Chambre vote alors le renvoi
à la suite des interpellations par
393 voix contre 142.

La discussion
M. Renaud Jean , communiste, mon-

te ensuite à la tribune. «Il nous pa-
raît utile, dit-il, que le gouvernement
donne des précisions sur son pro-
gramme. La politique du gouverne-
ment précédent a abouti à une
hausse des produits agricoles, mais
cette hausse est insuffisante. Nous
demandons au gouvernement autre
chose que des promesses de réfor-
me paysanne. Nous voterons la con-
fiance au gouvernement, dit l'ora-
teu r en concluant , mais nous lui
demandons de répondre à nos ques-
tions. » (Applaudissements commu-
nistes.)

M. Louis Marin , fédération répu-
blicaine, déclare qu'au-dessus du pro-
blème financier il y a une question
de politique générale qui doit être
débattue. Quelles sont les directives
politiques du nouveau gouverne-
ment? Celui-ci annonce qu'il restera
fidèle au Front populaire. Cela ne
suffit pas parce qu 'il y a plusieurs
tendances dans celui-ci.

M. Chautemps, répondant à M.
Renaud Jean , déclare qu'il ne quit-
tera pas la Chambre et le Sénat
avant le vote des projets financiers
et qu'il n'a pas, sur lui, le décret de
clôture. Il répond à M. Marin en dé-
clarant que la formation du gouver-
nement est parfaitement normale,
le président du conseil a eu le dou-
ble but de concilier les deux assem-
blées et de rester fidèle à la volonté
du suffrage universel.

M. Bonnet dépose le projet de loi
de pleins pouvoirs financiers. Le
.pr ojet est renvoyé à la commission
des finances qui propose que le dé-
bat sur ce projet ait lieu le soir, à
21 heures.

A la commission
des finances
M. Georges Bonnet l'emporte

mais les communistes s'abstiennent
PARIS, 29 (Havas). — M. Georges

Bonnet, ministre des finances, a été
entendu par la commission des fi-
nances de la Chambre. Il aurait dé-
claré que le déficit du budget ordi-
naire serait de six à dix milliards,
celui du budget extraordinaire de
huit milliards et demi.

La situation lamentable
de la trésorerie

La trésorerie aura à faire face,
d'ici la fin de l'année, à des échéan-
ces dépassant dix milliards 500 mil-
lions. Le ministre aurait, en outre,

indiqué que, du premier au 22 juin,
les sorties d'or s'étaient élevées à 5
milliards 200 millions et du 23 au 28
à 2 milliards 500 millions. Il aurait
ensuite mentionné que les disponibi-
lités en caisse n'étaient plus que de
20 millions et qu'il avait dû de-
mander à la caisse des dépôts et con-
signations une avance de 400 mil-
lions de francs.

La limite inférieure du franc
sera abaissée

Quant aux remèdes prévus par M.
Georges Bonnet, ils seraient les sui-
vants : augmentation de dix milliards
des avances de la Banque de Fran-
ce à l'Etat. Comblement du déficit
par des réajustements de taxes et
d'impôts, suppression de la limite
inférieure fixée par la loi monétaire
(actuellement fixée à 43 milligram-
mes d'or).

,J^ë ministre des finances a indiqué
qifÇ M. Neville Chamberlain, premier
ministre anglais, et M. Morgenthau
devaient faire à ce sujet une déclara-
tion.

La commission des finances a
adopté finalement et après rectifi-
cation de certains votes, l'article
uni que du projet de pouvoirs éten-
dus par 20 voix contre 15 et 6 abs-
tentions (celles des 5 communistes
et de M. Candace , gauche démocrati-
que).

La séance de nuit
PARIS, 30 (Havas). — La séance

de la Chambre est reprise vers 21
heures. Le gouvernement demande la
discussion immédiate du projet de
loi.

M. Jammy Schmidt , rapporteur gé-
néral de la commission des finances,
déclare que le salut de la patrie est
à certaines heures la loi suprême.

Le gouvernement a l'intention de
s'adresser à la Banque de France et
de modifier les limites prévues dans
la dernière loi monétaire. Il s'oppo-
sera à toute conversion forcée. Les
mesures monétaires ont reçu l'ap-
probation des Etats-Unis et de l'An-
gleterre et sont conformes à l'accord
tripartite.

La discussion immédiate est or-
donnée.

M. Xavier Vallat, féd. rép., déclare

que la politique du Front populaire
a conduit le pays au bord de la fail-
lite. «Si M. Bonnet, dit-il, engage k
pays dans la route de la grande pé-
nitence, vous savez bien, M. le pré-
sident du conseil que la grande
majorité du Front populaire ne l'y
suivra pas longtemps. »

La vigoureuse intervention
de M. Paul Reynaud

M. Paul Reynaud, rép. gauche, an-
cien ministre des finances, souligne
que deux fois en neuf mois le gou-
vernement propose le vote d'une
loi de dévaluation. Cette fois, il ne
s'agit pas de fatalités, il s'agit de
fautes commises. L'erreur a été de
faire la dévaluation avec une refla-
tion monétaire. On ne peut parler de
spéculation.

«M. Léon Blum, dit l'orateur, a
parlé de la politique de la confian-
ce, mais, comme dans le drame :
«Elle me résistait, je l'ai assassinée.»

M. Paul Reynaud demande à M.
Chautemps s'il a abandonné l'idée de
la contrainte à l'égard des 50 mil-
liards placés en valeurs étrangères.

Il conclut : « Le pays apprendra
demain la nouvelle dévaluation qui
consacre l'échec de la première ex-
périence. Un deuxième échec aurait
des conséquences infiniment plus
redoutables. La Chambre a compris. »

_ M. Georges Bonnet , ministre des
finances, monte à la tribune et dé-
veloppe les idées qu'il a déjà émises
devant la commission des finances,
H est vivement applaudi sur de nom-
breux bancs.

M. Duclos, communiste, monte à
la tribune et annonce que les com-
munistes voteront les pleins pou-
voirs.

La séance est suspendue à 1 h. 30.

Toutes les opérations
de change suspendues
par la Banque de France
PARIS, 29 (Havas). — La Banque

de France a décidé de suspendre
toutes les opérations de change pen-
dant la durée de la discussion au
Parlement des projets financiers.
Toutefois, l'institut d'émission et
les établissements de crédit conti-
nueront à délivrer aux touristes, sur
présentation de leurs passeports et
de leurs billets de chemin de fer, les
devises étrangères dont ils pour-
raient avoir besoin pour les dépla-
cements qu'ils ont à effectuer, sur
la base des derniers cours des chan-
ges à la Bourse du 28 juin.

L'accord tripartite demeure
WASHINGTON, 30 (Havas). —

MM. Morgenthau et Taylor, secré-
taire et sous-secrétaire au Trésor, ont
eu des entretiens au sujet de la si-
tuation financière française. Les mi-
lieux officieux du Trésor déclarent
que la situation n'apporte aucun
changement au fonctionnement de
l'accord tripartite.

Reprise de séance houleuse
PARIS, 30 (Havas). _ La séance

est reprise à 1 h. 45. Les députés
s'injurient de droite à gauche. Le
président suspend de nouveau la
séance.

Deux députés
en viennent aux mains

Une vive altercation éclate alors
entre députés communistes et dé-
putés de droite dans les couloirs.
MM. des Isnards, féd. rép., et Cor-
navin , communiste, en viennent aux
mains.

La séance est reprise à 2 h. 10.
M. Dommange, féd. rép., monte à la
tribune. Il déclare que M. des
Isnards vient d'être frappé par M.
Ramette.

Ce dernier obtient la parole. Il
tente de s'expliquer. Il est coupé à
deux reprises par les interjections
des députés de droite. Chaque fois,
les députés communistes tentent de
s'élancer vers la droite. Ils sont ar-
rêtés par les huissiers. M. Herriot
Suspend une troisième fois la séan-
ce à 2 h. 25.

ECRIT SUR LE SABLE
D y a aujourd'hui 230 ans, le comte

de Metternloh, ambassadeur extra-
ordinaire et ministre plénipoten-
tiaire de S. M. le roi de Prusse,
arrivait à Neuchâtel avec 36 che-
vaux et 4 mulets richement capa-
raçonnés. On tira 21 coups de ca-
non en son honneur. Il venait
pour défendre devant le Tribunal
des Trols-Btats les prétentions d«
son maître sur Neuchâtel.

La mort du snobisme
C'est peut-ê tre en s'attardant de-

vant les vitrines des libraires qu'on
saisit le mieux, actuellement , les
préoccupations de l 'époque. Les li-
vres n'abondent pas moins; mais Us
ont un autre visage et portent d'au-
tres messages. Des idées et des goûts
nouveaux se fo nt  jour. Une f orce
impatiente et avide se dissimule
sous les titres des ouvrages politi-
ques — les p lus nombreux. Les trai-
tés d'économie ont remplacé ces ré-
cits d'aventures et de découvertes
qui plurent si f o r t  au public il y a
quel ques années. La littérature elle-
même nous of f r e  des titres plus¦nets, plus aères. A la fois  p lus vi-
vants et p lus graves.

Mais le miracle de ce temps de
haines et de misères — où l'on as-
siste à des guerres odieuses, à des
paix précaires, à des dictatures
mensongères —¦ semble bien être
l'importance neuve et franche qu'on
accorde à la tendresse, qu'un sno-
bisme morose nous avait fait  con-
sidérer comme une faiblesse et un
ridicule. Abel Bonnard, hier, avec
« Savoir aimer », Jacques Chardon-
ne aujourd'hui, avec «L 'amour, c'est
beaucoup plus que l'amour » — qui
prennent tous deux vaillamment la
première p lace aux vitrines des li-
braires — remettent le cœur humain
à son rang.

L'autre jour encore, au cours de
la récep tion de M. Edmond Jaloux à
l'Académie française, les mots sui-
vants furent prononcés :

«// est possible que les modes lit-
téraires, qui sont rapides, veuillent
parfois se détourner de ce cœur mé-
prisé ; il a le temps d'attendre ; il
l'emporte toujours, parce que l'hom-
me s'intéresse moins à ce qu'il pen-
se qu'à ce qu'il souf fre , d'abord par-
ce qu'il souffre plus vivement qu'il
ne pense, et ensuite parce qu'il se
retrouve soi-même avec plus d'acui-
té dans sa souffrance, qu'il suppose
personnelle, que dans sa pensée,
qu'il croit générale. »

Cela n'a l'air de rien. Et pour-
tant, beaucoup y voient l'indication
qu'un temps nouveau va commen-
cer. Qu'il commence déjà...

Le snobisme, qui si souvent et si
longtemps nous a courbés sous sa
loi maussade, avait mis un voile
médiocre entre la vie et nous. Nous
nous croy ions dé livrés et forts
alors que nous n'étions qu'aveugles.
Renonçant à tout ce pourquoi nous
sommes faits , nous nous abreuvions
de sombres poison s dont il faut
maintenant nous guérir.

L homme est né pour aimer et n'c
point à en rougir. Il y a deux siè-
cles déjà , un des plus grands p en-
seurs du temps léguait à son fi ls  ce
conseil dont il avait éprouvé les
vertus : « Ne cherche rien dans la
vie qui ne s'y trouve. Aime, travaille,
espère, cela suffit  ! »

Louons donc ceux qui, sans souci
des ricanements et des sarcasmes,
tentent de nous faire redescendre
en nous-mêmes. Cette force de la
tendresse, cette insistance émouvan-
te. 9ui cède et reprend, lâche et p os-
sède, ne craignons plus de nous y
abandonner. Si nous y avions p ensé
plus souvent, si radieux snobisme
qui nous guidait ne % nous avait in-
terdit d'écouter notre cœur, peut-
être aurions-nous mieux vécu.

... Mais aujourd'hui, te snobisme
est mort. Tant mieux. C'est un ca-davre sur lequel nous danserons
avec joie. Alain PATIENCE.

Les nationaux auraient
occupé Valmaseda

SAI^AMAIYQIJE, 30 (Havas).
— L* poste de radio national

Dernière minute
La guerre d'Espagne

annonce que les troupes du
général Franco ont occupé
Valmaseda mardi à midi.

Rome et Berlin contre
le plan de contrôle
franco - britannique

Au comité de Londres

LONDRES, 29. — Au cours de la
réunion du comité de non-interven-
tion , M. de Ribbentrop, après avoir
émis diverses considérations de
principe contre le plan franco-an-
glais de contrôle naval en Espagne,
a demandé si l'on ne pouvait pas
établir un meilleur système de con-
trôle.
t D'autre part , les représentants de

l'Italie et de l'Allemagne ont annoncé
la décision de leurs gouvernements
de conseiller aux observateurs ita-
liens et allemands de démissionner.

ABONNEMENTS
la» 6 mol» 3 moU ImoU

Sais», franco domicile . . 15.— 7.50 3.75 130
Etranger 36.— 18.5 0 9.50 3.50
Prix rédnii pour fertaim pays, te renseigner à notre bureau
Chang. d'adresse 50 c Idem pr racaocei 50 e. par moi» d"absence.
TÉLÉPHONE 51.226 CHÈQUES POST. IV 178

ANNONCES
14 e. fa mitthnetre, min. 25 mm. Petite! annonces locale» M e. b
mm* mm. 1 fr. — Avis tardifs 30, 40 et 50 e. — Réclames
50 e* locales 30 c — Avis mortuaires 20 c, locaux 14 c
Etranger 18 e. le mff ihnitn (mie seule insertion minimum 5.—\
Mortuaires 23 e„ minimum 830. Réclames 60 c, minimum 7.80.



A louer à

Boudry
pour le 24 septembre, dana
quartier tranquille, magnifi-
que appartement de cinq
chambres, cuisine, dépendan-
ces, chambre de bain, tout
confort moderne, belle terras-
se, garage et Jardin. Prix 80
francs par mois. S'adresser
case postale 2444, Boudry.

Occasion avantageuse
A louer beau

logement de vacances
devenu libre pour cause Im-
prévue, de quatre chambres
(cinq-sept lits) à LA SAGE,
1670 m., près Evolène (Valais).
S'adresser sous chiffre A 4693
Q à Publioltas, Bâle.

Magasin
pouvant Être amena.
gê au gré du preneur,
est à louer dans par-
tie très fréquentée
du centre de la ville.
Issue sur deux rues.

Etude Petitpierre
et Hotz.

A louer pour le 24 sep-
tembre ou époque à con-
venir :

•Vl KlMlBa te, logement de
trois pièces, dans maison fa-
miliale, Joli Jardin d'agré-
ment. Prix Fr. 50.— par mois.
PACAIIY prèa de la forêt 'r MSHA j0ii appartement
de trois pièces, dont une In-
dépendante, bains, balcon
avec vue. Jardin potager. —
Prix Fr. 60.— par mois.

La Coudre iœM
minus du tramway. Joli lo-
gement de trois pièces, bains,
chauffage central. — Loyer
avantageux.

UVlbClie» guei. Apparte-
ment de trois pièces, avec
bains, chauffage général, bal-
con. Vue étendue. Loyer par-
tiellement amorti par le ser-
vice de chauffage.
DACAIIV rue de Neuchâtel,redCIIA pignon de trois
pièces et dépendances, chauf-
fage central. Prix Pr. 50.—
par mois.

Pour tous renseignements
s'adresser à

Ch. DUBOIS, gérant
à Peseux (Tél. 61.413)

A louer, au centre de la
ville, pour le 24 octobre ou
date à convenir, deux gran-
des pièces et vestibule pour

bureau ou atelier
S'adresser place des Halles

No 13, au 1er. *

A LOUER
à l'usage d'appartement ou
bureau, sur LA BOUCLE, 2me
étage de TROIS CHAMBRES
qui sera remis à neuf. Etude
Balllod et Berger. *

ÊTTJDE

Petitpierre & Hotz
Avocats et Notaires

Saint-Maurice 13 - Tél. 53.115

Appartements à louer
CINQ CHAMBRES

Comba-Borel.
Plan-Perret.

QUATRE CHAMBRES
Saint-Maurice.
Rue Purry.
Beauregard.
Port-Roulant.
Rue Bachelln.
Sablons.
Place des Halles.
Rue de la Treille.
Rue de la Cote.
Fahys.
Rue du Roc
Cassardes

TROIS CHAMBRES
Manège
Rue Purry.
Fontaine-André.
Monruz.
Rosière.
Plan-Perret.
Saint-Maurice.
Centre de la ville.
Rue du Seyon.
Prébarreau
Rocher
Rue du Roc
Rue de la Côte
Faubourg de la Gare.
Beauregard.
VIeux-Châtel.
Fahys.
Cassardes
Parcs
Pavés

DEUX CHAMBRES
Centre de la ville.
Tertre.
Ecluse.
Treille.
Faubourg de la Gare.
Fahys.
Cassardes.

Pour le 24 sep tembre
TROIS CHAMBRES

La Coudre.
Rue du Seyon.

UNE CHAMBRE
Parcs.

A remettre pour
tout de suite.

Faubourg
de l'Hôpital 19

superbe appartement
de SIX CHAMBIt ES,
dépendances, cham-
bre de bains peut
être installée, an-
cienne maison très
bien construite avec
chambres vastes et
ensoleillées. — Etude
Baillod et Berger.

A louer

appartement
trois pièces, tout confort. —
S'adresser Eglise 2, chez Mme
Dagon. 
Etude G. ETTER, notaire,

8, rue Purry
QUAI OSTERWALD : bel ap-

partement, 6 pièces, tout
confort.

RUE PU TRËSOR : 3 cham-
bres et 4 chambres, bain,
central, très Jolis apparte-
ments.

ECLUSE, PARCS, FONTAINE-
ANDRÉ, 3 chambres et dépen-

dances.
PARCS : magasin, arrière-ma-

gasin et atelier. K%
A louer pour tout

de suite, ;. ¦$ i
Avenue du

Premier-Mars 20
bel appartement de
quatre chambres, dé-
pendances. Avec ou
sans service de con-
cierge. Prix modeste.

Etude Baillod et
Berger.

Pares - Rosière
Draizes

Sablons (Villamont)
Ecluse

A louer pour tout
de suite ou époque
à convenir, BEAUX
LOCAUX à l'usage
de garages, entre-
pôts ou magasins.

Etude Baillod et
Berger.

A louer, pour le 24 Juin,
Epancheurs 5

logement de trois chambres.
Pour visiter, s'adresser au
2me, de 11 à 12 h. et de 17
à 19 heures.

Vieux-Châtel
A louer dès maintenant, a

Vleux-Chàtel, un beau rez-de-
chaussée de cinq chambres,
avec Jardin. L'appartement
pourra être modernisé au gré
de l'amateur. Garage si on le
désire. Pour visiter et pour
traiter, s'adresser à l'Etude
Clerc, notaires, rue du Musée
No 4, Tél. 51.469. 

A remettre, à proximité
Immédiate de la gare,

appartements neufs
de deux chambres, cuisine,
salle de bains et dépendances.
Prix Fr. 75.— par mois,
chauffage compris. Etude Pe-
titplerre et Hotz.

Tout de suite :
Rocher, deux chambres, cui-

sine et dépendances, part de
Jardin, 37 fr. 50.

Chavannes, deux logements
deux chambres, cuisine et dé-
pendances.

S'adresser Etude Henri Ché-
del , avocat et notaire, Salnt-
Honoré 3. 

Superbes
appartements

modernes de trois pièces, bel-
le situation, chauffage géné-
ral. Concierge. — S'adresser
Agence A. Huguenln, Bassin
No 14, tél. 53.087. 

A LOUER
pour époque à convenir :

Peseux : dans Jolie villa, 1er
étage de trois pièces, balcon
avec vue, confort moderne,
Jardin.

Peseux : à la rue de Neuchâ-
tel, trois pièces avec toutes
dépendances. Loyer gratuit
du 24 Juin au 24 septembre.

Corcelles : 1er étage de trois
pièces, confort moderne,
vue étendue, Jardin.

Peseux : (quartier est), trois
pièces, salle de bain, chauf-
fage central, balcon, Jardin.

Peseux : chemin des Meuniers,
Joli pignon de trois pièces,
chauffage central, dans mal-
son d'ordre. Prix : 50 fr. par
mois.
S'adresser à Chs Dubois, gé-

rant à Peseux.

PESEUX
Pour le 24 septembre ou à

convenir, à louer logement
moderne, trois belles pièces,
bains, balcon, chauffage cen-
tral, service d'eau chaude. Vue
superbe, garage à disposition.
Conditions très avantageuses.
S'adresser à Ernest Joho,
Chansons S. *

JOLIES CHAMBRES à un
ou doux lits, centre ville,
éventuellement part à la cui-
sine. Mlle Graser, Môle 10.

JOLIE CHAMBRE, vue rue
du Seyon. Moulins 38, 3me
à gauche.

Belle chambre
aveo ou sans pension, tout
confort et prix modéré. Mu-
sée 1, 2me.

Belles chambres meublées
ou non aveo ou sans cuisine.
Terreaux 7, 1er à droite. *

Belle chambre
Indépendante avec eau cou-
rante, soleil. Seyon 14.

Belle chambre. Thœnen.
J.-J. Lallemand 5.

CHAMBRE INDÉPENDANTE
Fr. 16.-. Evole 35, 3me, gauche/'

Jolie chambre meublée, au
soleil, confortable, central,
vue. Cité de l'Ouest 5, 2me.

Jolie chambre pour Mon-
sieur — Poteaux 2, 3me.

Jolie chambre meublée, so-
lell. Salnt-Honoré 16, 3me, g.

Jolie chambre Indépendan-
te. Evole 3, 1er, à gauche.

Famille très soigneuse
cherche à louer, pour quel-
ques semaines, P10660N

villa
ou appartement

meublés
ombragés, très près arrêt
train ou tram. Adresser of-
fres détaillées case postale
10356, la Ohaux-de-Fonds.

CHAMBRE ET PENSION , rue
Saint-Maurice 12, 2me. droite.

On cherche pendant les va-
cances,

pension familiale
pour fillette de douze ans. —
S'adresser à Mme Max Fischer,
Doubs 73, la Chaux-de-Fonds.

On cherche

JEUNE FILLE
comme volontaire dans bon
ménage. Bonne occasion d'ap-
prendre la langue allemande,
vie de famille. S'adresser :
Café du Nord, K. Aeppll , Zu-
rloh-Oerllkon.

Jeune vendeuse
connaissant les tissus ou
éventuellement articles de
ménage est demandée par im-
portante maison de nouveau-
tés, à Fleurler.

Faire offres par écrit avec
photo et prétentions de salai-
re sous chiffres P. F. Publl-
citas, Fleurler. P 251-5 N

Maison de la place cherche

commissionnaire
Demander l'adresse du No

127 au bureau de la Feuille
d'avis. 

On cherche pour tout de
' suite,

jeune homme
robuste, sachant traire et
faucher. Gages à convenir. —
S'adresser à Paul Schwab
(Anton's), Gala par Salnt-
Blalse. 

Réglages
Breguet

petites pièces seraient sorties
à domicile par Importante fa-
brique de Bienne. S'adresser
à Publlcitas, Neuchfttel .

On demande

ménagère
suisse française , sérieuse, âgée
de 30 ans au moins, sachant
tenir seule un ménage sans
femme. Offres à A Schenkel,
Sohwandelstr. 11, Thalwil.

On cherche

JEUNE FILLE
de langue française , comme
aide pour travaux de ména-
ge et travaux de bureau (dac-
tylographie). Pension, éven-
tuellement chambre, plus ga-
ges. — Adresser offres écrites
avec currlculum vltae et pré-
tentions à A. B. 108 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Demoiselle
de magasin

On demande pour une con-
fiserie, Jeune fille ayant déjà
pratiqué dans cette branche.
Entrée Immédiate. — Faire
offres avec certificats et pré-
tentions de salaire sous chif-
fre O H. 115 au bureau de
la Feuille d'avis.

Demoiselle sérieuse cherche
place

d'employée de bureau
dans maison de commerce ou
autres. Ecrire sous chiffre D.
O. 125 au bureau de la Feuil-
le d'avis.

JEUNE HOMME
robuste, 20 ans, cherche pla-
ce. A déjà été en service une
année chez un vigneron à
Neuchâtel. Bons certificats à
disposition (Irait chez pê-
cheur ou vigneron). Entrée
5 Juillet. S'adresser à Werner
Galll Grenzschutz Kp. A,
Bûlach.

Jeune fille
18 ans

cherche place
dans un ménage auprès d'un
ou deux enfants. Offres à
Martha Slebenmann, San-
dralnstrasse 83, Berne,
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A louer pour le 24 septem-
bre,

appartement
de trois chambres, cuisine et
dépendances. S'adresser à
Mme Eug. Rodde, Ecluse 70.

A louer vastes

locaux commerciaux
(800 m>) libres tout de sui-
te, aveo ou sans appartement,
10, Grande Rue, Pontarller.
S'adresser Barrand, 8, rue
Gambetta, Pontarller.

Louis-Favre
Logement de trois cham-

bres au soleil. Fr. 52.50 par
mois. S'adresser rue Louls-
Favre 21, 3me étage à droite.
A louer pour le 24 décembre,

bel appartement
de cinq chambres, cuisine,
dépendances, chambre de
bains, chauffage central. S'a-
dresser faubourg de l'Hôpital
84, 2me.

Concierge
A remettre appartement de

deux chambres situé à
proximité du centre de la vil-
le, en échange d'un service de
concierge. Préférence sera
donnée à personne connais-
sant le chauffage central gé-
néral. Adresser offres écrites
sous chiffres A. C. 128 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A LOUER
tout de suite ou pour époque

. à convenir, beaux logements
de trois, quatre et cinq cham-
bres. Confort, vue. Condi-
tions) avantageuses. — H.
Schwelngruber, 12, faubourg
<te l'Hôpital, tél. 52.601.

Manquez-vous d'assurance,
de volonté!

Ne dominez-vous pas votre tâche, tout en ayant une
préparation suffisante ? Il y a un moyen de vaincre
votre hésitation, vos craintes, d'acquérir un meilleur
contrôle sur vous-même.

Consultez M. Wllllam-W. Châtelain, psychologue-gra-
phologue-consell, 1, route de Champréveyres, Monruz,
téléphone 53.410.

Première vendeuse
Maison d'alimentation de Lausanne cherche pre-

mière vendeuse, connaissant à fond la branche et capa-
ble de diriger seule un magasin de certaine importance.
Limite d'âge : 40 ans. Caution exigée.

Adresser offres avec copie de certificats sous chiffre
P. 940 L. à Publicitas, Lausanne. 

Bonne modiste
sérieuse, présentant bien, capable de travailler eule et con-
naissant la vente serait engagée. Faire offre- 3 certificats
et prétentions à M. Perdrlzat, PARIS-MO" x>ld-Bobert
No 11, la Chaux-de-Fonds.

Entreprise industrielle de la Suisse centrale cherche
pour entrée immédiate jeune

sténo-dactylographe
qualifiée pour correspondance française et allemande et
au courant de tous les travaux de bureau. — Adresser
offres contenant détails sur personnalité, âge, études,
expérience pratique, ainsi que prétentions de salaire,
références, copies de certificats et photo, sous chiffre
R 34222 Al à Publicitas S. A., Zurich. SA 16470 Lz

On cherche une

jeune li
pour aider au ménage. Vie
de famille. S'adresser à M.
Kampf , pasteur, Liestal (Bâle-
Campagne). 19921 X

Maison cherche un

AGENT
sérieux dans chaque canton
de Suisse romande, visitant
clientèle garages. Affaire très
intéressante. Ecrire sous chif-
fre P 92842 X Publlcitas, Ge-
nève.

On demande pour tout de
suite,

JEUNE FILLE
de confiance, de 20 à 25 ans,
pour aider au ménage et au
café. Adresser offres écrites à
J. P. 129 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche
garçon de 16 à 18 ans pour
aider aux travaux d'écurie et
des champs (de préférence
sachant un peu traire). Occa-
sion d'apprendre la langue al-
lemande. Gages 30 fr . par
mois. Entrée 10 Juillet. S'a-
dresser à Bud. Hegg, Schup-
berg, Sohùpfen.

ou demoise. ~ 'tion
cherche emplo. . Hô-
tellerie féminin* us-
Fa vre.

ililBl
Jeune homme de

travailleur, de très bo
mille, ayant fait un
tissage de sellier-carrossier 0,
Bâle, cherche place de

VOLONTAIRE
dans une MAISON DE SPORT,
où 11 aurait l'occasion d'ap-
prendre la langue française, à
côté de la vente au magasin.
Vie de famille désirée. Très
bons certificats à disposition.
Offres sous chiffre F54618Q à
Publlcitas, Bâle. 16356X

On cherche pour

jeune homme
fort, de bonne volonté, âgé
de quinze ans, connaissant un
peu les travaux de vigne et de
campagne, place chez un vi-
gneron ou dans une famille
pour la maison et le Jardin.
Petits gages mais bons solna
désirés. Offres à Mme Anker,
Cerlier (Berne). Tél. 37.

Leçons d'anglais
ou autre occupation

Une demoiselle Instruite et
expérimentée, de bon carac-
tère, très aimable, dans la
quarantaine, serait disposée à
soigner, comme dame de com-
pagnie, une dame ou un mon-
sieur, ou à enseigner l'anglais
dans un pensionnat. Accepte-
rait poste de directrice dans
une maison d'utilité publi-
que. Entrée en fonctions dès
la rentrée des écoles. Prière
d'adresser offres écrites à A.
L. 99 au bureau de la Feuille
d'avis.

Bon ouvrier

boucher-charcutier
bien au courant du métier,
cherche place. Ecrire sous C.
H. 123 au bureau de la Feuil-
le-d'avis.

Place
d'apprentissage
demandée, afin d'apprendre la
langue française, dans mal-
son de commerce, par Jeune
fille de 17 ans. ITventuelle-
ment échange à Zurich ; oc-
casion d'apprendre la langue
allemande. — Offres à Mme
Moser, Munstergasse 23, Zu-
rich 1.

On demande à acheter un

bon bateau
Faire offres écrites sous B. O.
124 au bureau de la Feuille"
d'avis.

Pour époques à con-
venir, à remettre appar-
tements de trois cham-
bres. Tout confort. —
Ecluse, Parcs et Bré-
vards. — Demandez
renseignements à

D. MANFRINI
Ecluse 63

Téléphone 51.835



Emplacement» spéciaux exigés, 20 °/g
de surcharge.

Les avis tardifs et les avis mortuaire*
sont reçus an plus tard jusqu'à 5 h. {

La rédaction ne répond pas des manus-
crits et ne se charge pas de les renvoyer.
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Administration : 1, nie dn Temple-Neuf.
Rédaction : 3, rue dn Temple-Neuf.

Bureaux ouverts de 7 h. 30 à 12 h. et de i
13 h. 45 à 17 h. 30. Samedi jusqu'à midi.

Régie extra - cantonale : Annonces-
Suisses S. A., Neuchâtel et succursales.

«^3r| Office communal

f|§ D'ASSURANCE CHOMAGE
ĴTF Ĵ Faubourg de l'Hôpital 4a

Tous les livrets des assurés à la Caisse publique
qui n 'ont pas été contrôlés, doivent être présentés à
l'office avant mercredi 7 juillet 1937 en vue du con-

trôle du ter trimestre 1937.
Les assurés peuvent envoyer à l'Office leur livret

par la poste ou par l'entremise d'une tierce personne.
L'Office communal rappelle que tous les assurés

quittant une caisse privée ont l'obligation de s'assurer
immédiatement ailleurs s*ils continuent à travailler.

Les assurés qui n'auront pas donné suite à notre
communication seront déférés au juge.

OFFICE DU TRAVAIL :
Le préposé.

^«3-71 VILLE

§jP| NEUCHATEL
Permis de construction

Demande de M. Paul Kra-
mer de construire deux ap-
partements en surélévation
de sa construction au nord
de son usine de Malllefer.

Les plans sont déposés au
bureau du Service des bâti-
ments, Hôtel communal, Jus-
qu'au 7 Juillet 1937.

Police des constructions.
OOOOOOOOOOOOOOOOOO

Beau choix
de cartes de visite
AD Irirciiii du journal

HAUT DE LA VILLE

beaux terrains
& vendre à de très favorables
conditions. Etude Petitplerre
et Hotz. Neuchâtel.

Rue de la Côte 84
A Tendre belle pro-

priété, 3 logements
de 4 chambres et dé-
pendances. Beau jar.
din d'agrément et po-
tager, 803 m'. Con-
viendrait pour re-
traité aimant le jar-
dinage. — S'adresser
Etude Brauen, no-
taires.

Office des faillites de Neuchâtel

Enchères publiques
d'immeubles
VENTE DÉFINITIVE

Aucune offre n'ayant été faite à la première enchère du
28 Juin 1937, l'Office des Faillites de Neuchâtel, agissant par
délégation de l'Office des Faillites de Boudry, vendra par vole
d'enchères publiques, le Jeudi 12 août 1937, à 11 heures, an
bureau de l'Office des Faillites, faubonrg de l'Hôpital 6 a, à
Neuchâtel, les Immeubles ci-après, dépendant de la succession
Insolvable d'Edmond Boltel, quand vivait architecte à, Colom-
bier. Ces Immeubles sont désignés comme suit au

CADASTRE DE NEUCHATEL
Article 5971, plan folio 81, Nos 127 et 128, AUX SAARS,

bâtiment et Jardin de 715 ma.
Article 5973, plan folio 81, No 130, AUX SAAES, chemin

de 478 m: (co-proprlété pour 2/36).
Estimation cadastrale . , Fr. 45,000.—.
Estimation officielle . . Fr. 37,000.—
Assurance du bâtiment . Fr. 34,500.—

Article 5983, plan folio 81, No 117, AUX SAARS, droit de
superficie sur l'article 5877 pour un garage d'automobile de
26 m.2.

Ce garage est situé aux Saars, en bordure de la route
cantonale.

Estimation officielle . . Fr. 2500.—
L'extrait du registre foncier et les conditions de cette

deuxième vente qui sera définitive et aura lieu au comptant,
conformément à la loi fédérale sur la poursuite pour dettes et
la faillite, seront déposés à l'Office soussigné, à la disposition
des Intéressés, dès le 27 JuiUet 1937.

Donné pour trois Insertions à sept Jours d'Intervalle dana
la « Feuille d'avis de Neuchâtel ».

Neuchâtel, 28 Juin 1937.
Office des Faillites : le préposé, A. HDMMEL.

Villa isolée
aveo tout confort, nuit cham-
bres, garage auto, beau Jar-
din d'agrément, tout près
d'une gare de la ligne Neu-
ohâtel-Chlètres, à vendre à
prix avantageux pour cause
de liquidation nécessaire. S'a-
dresser à Hermann Leu, Mun-
chenbuchsee. Téléphone 139.
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Office des poursuite»
de Neuchâtel

Enchères
publiques
Le jeudi 1er Juillet 1937,

dès 14 heures, l'Office des
poursuites vendra par vole
d'enchères publiques, au lo-
cal des ventes, rue de l'An-
cien Hôtel-de-Ville :

deux établis de menuisier ;
un moteur électrique ; une
contrebasse ; deux batteries
mélangeuses nickelées pour
lavabos ;

un lot de vermouth et de
malaga ; un lot de thé de
Ceylan ; un lot bouchons de
toutes grandeurs ; un lot
produits de droguerie et de
santé ; une caisse enregis-
treuse, ainsi que divers au-
tres objets et marchandises.
La vente aura lieu au comp-

tant et conformément à la
Loi fédérale sur la poursuite
pour dettes et la faillite..

Office des poursuites :
Le préposé, A. HUMMEL.

Belles framboises
à 1 fr. 40 le kg. Rabais pour
grandes quantités. Visitez la
culture. Henri Barbier, Bou-
dry. 

Potagers
à combustibles
à deux et trois feux, entiè-
rement émaillés dont un Sa-
rlna et deux Esklmos. Prix
avantageux.

BECK & Cie — PESEUX
Tél. 61.243 

A vendre d'occasion,

meubles
de salon

peu usagés, soit : un canapé,
deux fauteuils, une table. —
Très avantageux. Pour rensei-
gnements, s'adresser «A la
Ménagère », place Purry.

A vendre une nichée de

beaux porcs
de huit semaines. Alfred Cua-
nlllon, Salnt-Blalse.

Calorifère
à vendre, tout de suite, mar-
que « Sursee », en parfait
état. S'adresser rue du Réser-
volr 4, Peseux. 

A VENDRE
une bibliothèque chêne, un
buffet de service noyer, un
petit bureau antique, une
toilette antique, un fauteuil
médaillon Louis XVI, un fau-
teuil Louis XTTT, un coffret
1678, deux étagères Louis-
Philippe; occasion, bas prix.

E. Gunther, Louls-Favre 23.

A VENDRE
plusieurs CHARS A PONT et
échelles ; une VOITURE avec
cage ; un PETIT CAMION
aveo cage. S'adresser à Geor-
ges ELznigre, maréchal, Ché-
zard.

ACHETEZ

le lait
de première qualité
scrupuleusement filtré
hygiéniquement traité
de la

Consomm&ûoi£J
Livraisons dans tous
les quar t iers  et dès
n'importe quelle date
S'adresser au bureau , Sa-
blons 39, ou aux porteurs

Quel propriétaire donnerait
travail à P 8850 L

gypsîer-peinfre
sortant de maladie, contre
pension pour deux mois. S'a-
dresser Ed. Resln, la Con-
version sur Lutry (Vaud).

MARIAGE
Veuf , dans la cinquantaine,

avec un garçon, désire faire
la connaissance d'une demoi-
selle ou veuve dans la qua-
rantaine pour faire le ména-
ge et servir dans un petit
magasin d'épicerie. Ecrire a
J.549P. poste restante, Saint-
Sulpice.

Perdu samedi soir, de la
rue Saint-Honoré è. l'hôpital
des Cadolles (par le funicu-
laire), un

portefeuille
contenant des billets de ban-
que Italiens. S'adresser au
poste de police. Récompense.

Feuilleton
de la « FeulUe d'avis de Neuchâtel»

par 21
MISS MOBERLY
adapté de l'anglais

par E.-Pierre Luguet

— Renvoyée... d'ici ? balbutia-t-
elle, si tremblante, que quelques-unes
des fleurs qu'elle tenait tombèrent à
terre. Renvoyée ?...

Ses yeux vacillèrent et se baissè-
ren t devant les regards de son com-
pagnon.

— Eh bien !... oui , répondit Ha-
rold en s'approchant et regardant
ardemment ]e visage troublé et
baissé... Pas avant longtemps, j'es-
père... mais quant] oncle Stanley... je
veux dire quand je deviendrai pos-
sesseur de la propriété... vous savez,
les choses ici seront un peu boule-
versées, changées, et je...

— Oh ! je comprends.
Le coeur de la jeune fille bondit

de soulagement ; elle releva les
yeux.

— Vous parlez d'une chose très
lointaine, je l'espère, et je ne vou-

drais jamais rester si le cher Squire
et Mrs Metcalfe n'étaient plus à...
Ce ne sera plus le borne !

— J'aimerais que ce fût toujours
le home pour vous, Rosamund, mur-
mura Harold en posant la main sur
l'épaule d'Alison. C'est justement ce
que je voulais vous expliquer, ajou-
ta-t-dl comme elle s'éloignait vive-
ment de lui... Vous faites partie de
la maison, elle ne sera plus la mê-
me sans vous, et c'est pourquoi je
voudrais qu'un jour... quand vous me
connaîtrez mieux... vous vous effor-
ciez de m'aimer un peu au lieu de
me détester, pour rester ici... tou-
jours !

— Toujours ?
Alison regardai t avec confusion le

visage souriant et satisfait d'Harolo1,
comprenant confusément le but de
son discours.

— Je ne pourrais rester toujours
ici... comment le pourrais-je ?

— Vous pourriez rester... si... plus
tard... vous m'aimiez... et...

—¦ Oh ! non ! cria véhémentement
Alison en s'éloignant avec un regard
horrifié. A quoi pensez-vous ?...
comment pouvez-vous me dire une
chose semblable ?... Je ne pourrai
jamais vous aimer... vous oubliez
que nous sommes presque étrangers,
et que...

Elle regarda instinctivement sa
robe noire. Quatre mois de ce rô-
le joué avec succès l'avaient identi-
fiée à son personnage, et c'était de-
venu pour elle comme une seconde
nature, d'agir comme eût agi, pen-
sait-elle, la veuve de Reginald Met-
calfe.

—¦ Comment pouvez-vous me dire
une chose pareille ! répéta-t-elle,
après le regard jeté à ses sombres
draperies, vous oubliez... certaine-
ment, vous oubliez...

— Non , je n'oublie pas 1 interrom-
pit Harold avec ardeur, et je sais
que je n'aurais pas dû parler enco-
re... Essayez d'oublier ce que j'ai
dit ; essayez de pardonner à un
homme qui perd la tête quand il
contemple votre doux visage ; vous
m'avez ensorcelé Rosamund 1

Sa voix, devenue murmure, tra-
hissait une passion que la jeune fille
n'avait jamai s entendue dans une
voix d'homme, et qui l'effraya.

—¦ Je préférerais que vous ne me
parliez pas ainsi ! s'écria-t-elle ner-
veusement, pressant le pas, les
chiens sur les talons. Je ne peux
écouter maintenant... je ne veux ja-
mais vous écouter... je vous en prie,
comprenez ceci... je ne pourrai ja-
mais vous aimer, je n'ai jamais...

Elle s'arrêta brusquement, le sang

offllua à son visage, au souvenir du
rôle qu'elle soutenait — elle allait
dire : « Je n'ai jamais aimé 1 » — et
resta silencieuse, la respiration hale-
tante, l'épouvante dans les yeux.

— Je vous comprends, dit Harold
avec une douceur et une tendresse
qui semblèrent à la jeune fille en-
core plus haïssables que sa passion.
Vous voulez dire que vous n'avez
jamais aimé que Reg. Je sais, je sais,
et j'ai parlé beaucoup trop tôt. Je le
regrette, Rosamund, je ne peux dire
plus, et je vous promets de ne plus
vous ennuyer, jusqu'à un moment
plus propice.

— Ce moment n'arrivera ja-
mais!.. Comprenez bien, je vous
prie, que je ne vous aimerai jamais.

Elle lui fit face, les yeux étince-
lants, et les terriers devinant que
tout n'allait pas pour le mieux en-
tre les deux interlocuteurs, se rap-
prochèrent de leur maîtresse, les
oreilles dressées, lançant à Harold
des regards hostiles, tandis que
leurs petites dents aiguës se décou-
vraient.

— Ne soyez pas fâchée contre
moi, Rosamund 1 dit-il encore de sa
voix doucereuse, si exaspérante, j'ai
parlé inconsidérément sans pouvoir
m'en empêcher. Je sais qu'il n'y a
jamais eu pour vous que Reginald

au monde... J'ai beaucoup entendu
parler de vous par Stephen Ram-
bert.

— Stephen Rambert ?
Ces mots s'échappèrent des lèvres

d'Alison sur un ton de profond éton-
nement, et oe ne fut qu'en percevant
la surprise de sa propre voix qu'elle
comprit la nécessité d'une prudence
nouvelle. Qui était Stephen Ram-
bert !... Cette question flamboyait
dans son cerveau. Qu'avait-il à faire
avec Rosamund, et comment devait-
elle parler de lui ?

— Stephen Rambert ? répétait-elle
avec plus d'indifférence, cette fois,
en se forçant à rencontrer les yeux
d'Harold. Le connaissez-vous ?

La question lui semblait la moins
compromettante qu'elle pût faire ;
elle ajouta même :

— Où l'avez-vous rencontré ?
— Je connais très bien Rambert,

et je l'ai rencontré avant mon départ
de la ville. Je voulais vous en par-
ler depuis longtemps, mais cela
m'est sorti de la tête.

« Pourquoi voulait-il me parler de
cet homme ? se demanda anxieuse-
ment Alison. Quels étaient ses rap-
ports avec Rosamund et que dois-je
dire ?... Oh ! que dois-je dire ? »

— Il m'a beaucoup parlé de vos
relations quand vous viviez au Na-

tal, continua Harold avant qu'elle ait
eu le temps de faire une remarque
quelconque, au grand soulagement
de la jeune fille. J'ai dit incidem-
ment que je venais ici et que j'allais
vous voir pour la première fois ;
c'est alors qu'il m'a raconté com-
ment lui-même et beaucoup de ses
amis avaient envié Reg quand vous
l'aviez épousé ; mais il m'a fait clai-
rement comprendre que vous ne
vous étiez jamai s souciée de person-
ne au monde que de Reg.

— Jamais !
Alison soupira ce mot plutôt

qu'elle ne le prononça , et son cœur
battit si vite qu'il la suffoqua pres-
que, tandis que la confusion de ses
pensées lui causait une torture phy-
sique. Elle était envahie par un dé-
sir fou de crier ou d'éclater de rire,
mais elle ne fit pourtant que répéter
plus bas, avec effort :

— Jamais 1
— C'est bien ce que disait Ram-

bert, mais il vous admirait profon-
dément, Rosamund , et quand je lui
ai dit que vous étiez ici, il a éprou-
vé une grande joie, parce qu'il vient
à Cool Ash la semaine prochaine, et
que j e lui ai promis de nous arran-
ger pour qu'il puisse vous voir ici,

(A suivre.)_

L'Etrangère
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De fil en aiguille.
N'est-ce qu'un goût momentané ou

est-ce la prati que toujours plus
grande des voyages qui fa i t  que
nous porterons volontiers , cette sai-
son, des vêtements de provenance
ou de caractère étranger ? Voyez ,
en e f f e t , ces boléro s espagnols ou
mexicains , très courts , portés au-
dessus de larges ceintures drapées
comme celles des matadors. Ce bolé-
ro qui ne sera élégant que sur une
femme mince , taille quarante et au
plus quarante-deux, donnera un re-
nouveau de grâce et d 'élégance à
une robe dont le corsage est usé. En
e f f e t , il faut peu d 'é toffe  pour
ce petit vêtement , auquel vous pou-
vez mettre de larges revers de même
é t o f f e  que la robe. Un boléro uni,
de couleur foncée , peut accompagner
n'importe quelle robe sans manches;
il a lui-même des manches un peu
ballons, très fourn ies aux épaules.
Un autre boléro sera fa i t  de p ique
blanc ou de lin et fera  un joli  e f f e t
sur une robe à fond blanc ou bis;
je parle surtout du p iqué parce que
c'est le tissu à la mode cet été et
qu'il est même imposé aux modistes
qui en font  de vastes canotiers , —
espagnols, encore ! — à fond
plat , simplement ornés de gros
grain. Une robe du soir peut aussi
avoir son boléro en lamé , en ve-
lours ou en satin. J'ai vu une toi-
lette , parm i toutes celles que Main-
bocher a composées pour la duches-
se de Windsor , avec un de ces bolé-
ros courts. Il est de même tissu que
la robe , en soierie de p lusieurs cou-
leurs, et s'arrêtant également au-
dessus d'une haute ceinture drapée.
La duchesse est for t  mince et il
sied, en un moment où les rondeurs
se portent , d 'é toffer  un si noble bus-
te.

Nous voyons encore les blouses
hongroises, brodées avec plus ou
moins de richesse et de fantaisie. El-
les sont seyantes, portées avec un
costume de pi qué , de lainage soup le;
les femmes habiles brodeuses ont
pu, dès avril , acheter de ces jolies
blouses et les broder de leurs cou-
leurs favorites. Il y  a aussi la blou-
se russe qui sera charmante en sa-
tin souple , avec ses bords, son col
et ses poignets brodés au simple
point de chaînette . Cette blouse a,
comme vous savez, de longues man-
ches boutonnées au poignet . Mais ,
pou r la saison chaude , vous pouvez
fort  bien arrêter ces manches au-
dessus du coude et leur donner une
gracieuse ampleur en les plissant
à l'emmanchure. Les ornements de
telles blouses ne sont pas compli-
qués et si vous avez quelques notions
de dessin, vous pouvez aisément
composer la garniture de ce j oli vê-
tement. Il faut prendre garde, en
tout cas, de lui tailler de longues
basques, tombant droit et recouvrant
largement les hanches. La ceinture
en est simple , é troite, brodée ou
non, selon vos goûts.

Après ce petit tour européen qui
nous a menées du golfe de Biscaye
aux chaînes de l'Oural en passant
pa r les Balkans, arrêtons-nous un
instant au cœur du continent et no-
tons, avec une indul gence amusée , la
présenc e de nombreux « capets » de
vachers suisses, coiffure favorite
des jeun es fi l les  I Cette vogue ne s'é-
tend pas au delà des fron tières hel-
véti ques. M. de P.

COURRIER DES ABONNÉS

VOS QUESTIONS NOS RÉPONSES
HÉRITAGE. — Les héritiers prin-

cipaux sont toujour s, dans la famille,
le conjoint survivant et les enfants
légitimes. Le conjoint survivant a
généralement lé choix entre l'usufruit
de la moitié des biens laissés par le
défunt ou la nue propriété du quart
desdits biens. Si un homme s'est ma-
rié deux foie et que, de son second
mariage, il n'ait pas d'enfant, les en-
fants du premier lit se partagent l'hé-
ritage, déduction faite de ce qui pré-
cède. La belle-mère de ces enfants
peut, en faisant son testament, laisser
tout ou partie aux enfants de feu son
mari, sans s'occuper de sa parenté.
Mais si elle meurt sans testament, ses
biens vont à ses héritiers légaux,
c'est-à-dire ses parents, frères, neveux,
etc. Ses beaux-enfants n'ont pas de
droits sur ses biens, dans ce dernier
cas.

COW-BOYS. — On peut fort bien,
Messieurs, être cow-boys et s'intéres-
ser néanmoins aux abeilles. Je vous
recommande donc la lecture de la
« Vie des abeilles », de M. Maeterlinck,
et, après bien dee recherches, je puis
vous dire que ces bestioles sympathi-
ques visitent, en six ou sept voyages,
de quarante à quatre-vingts fleurs et
récoltent, ce faisant, nn seizième de
gramme de nectar. Est-il vrai qu'il
faut trente mille abeilles pour faire
un kilo de miel en un jour î Je donne
votre question ici, afin que, peut-être,
un apiculteur nous renseigne de bonne
source.

SAINT-MAHTIN. — A lu, U y a
quelques années, des réflexions d'nn
nommé Walter Marti. Demande si je
sais où ce correspondant écrit, s'il
écrit encore 1 Oui, Monsieur, j e pense
qu'il s'agit du collaborateur de la < Pa-
trie Suisse», dont les perspicaces ré-
flexions peuvent encore être lues cha-
que semaine. — Les lèvres très minces
sont-elles l'indice d'un caractère froid
et calculateur et peuvent-elles effrayer
une demoiselle timide, que l'on désire
épouser î Mon Dieu, Monsieur, qui
vous empêche, d'abord, de laisser pous-
ser votre moustache afin qu'elle cou-
vre vos lèvres minces t La demoiselle,
si vous savez vous y prendre, sera
prise à son tour et, dans ce cas, vous
aimera même si vos lèvres ne sont pas
très charnues. — Autre question plus
tard.

MARIE. — Sauf erreur, Annabella
se nomme réellement Anne Charpen-
tier. Elle est juive, comme vous le
supposez. Elle a présentement beau-
coup de succès, étant très intelligente.
— Les enfants urinant au lit ne
doivent pas être punis ou épouvantés
par des menaces, ce qui a un effet
déplorable et contraire à leur orga-
nisme ; il faut veiller à ne leur don-
ner aucun liquide au dernier de leurs
repas, à ce qu'ils soient bien chaude-
ment couverts dans leur lit ; il faut
aussi les encourager, au moindre
succès : leg enfants nerveux y sont très
sensibles.

DEUX CURIEUX. — Nous avons
laissé de côté la question du divorce,
j e m'en excuse, j'avais trop peu de
place. Il importe de savoir, à mon
avis, si les enfants ne souffriront pas
davantage d'une ambiance chargée
d'électricité, vibrante de cris, que de
la séparation de leurs parents. Ces en-
fants, s'ils sont nerveux ou impres-
sionnables, en pourraient subir de gra-
ves dommages dans leur santé. J'ai
dit ici, il est vrai, que l'on doit sup-
porter la vie commune quand celle
des enfants en dépend , mais le cas de
crise aigrie peut se produire entre les
époux et alors j e crois que la sépara-
tion est tout de même préférable : des
deux maux , il faut choisir le moindre.

CORONET. — Un aimable abonné
anglais veut bien nous dire que le roi
George VI a conféré le titre de « Earl
of the Kingdom », et le titre très en-
vié de « Chevalier de la Jarretière »,
mais non celui de duc, à son beau-
père, le comte rie Strathmore et Kinj r-
horne. — J.-D. Rockfeller a eu un fils
et une fille.

CONSULAT. — Voici l'adresse du
consulat suisse à Alger : Consul de
carrière M. Jules Arber, rue Charras
17, Alger.

SUITE DU PRÉCÉDENT. — Je suis
en mesure de fournir les adresses de
nos consuls , consuls généraux et vice-
consuls en tous pays.

LECTEUR FIDÈLE. — Demande
l'origine du chœur appelé les « Petits
chanteurs à la croix do bois ». Cet en-

semble fut créé à Vaugirard en 1907,
parmi les enfants des quartiers popu-
leux de Ménilmontant et Belleville.
Quelques étudiants louèrent une ma-
sure pour soixante francs et recrutè-
rent des enfants. Leur chef est pré-
sentement l'abbé Maillet de Belle-
ville ; la Manécanterie compte qua-
rante enfants appelés « à la croix de
bois » à cause de la croix de bois brun
qu'ils portent sur leur surplis. — Le
col, le bas des manches d'un veston
peuvent être nettoyés aveo de l'eau et
de l'ammoniaque en parties égales et
une brosse ferme. — U faut ménager
plus que jamais tout ce que l'on por-
te, vous avez raison . Monsieur , aussi
vais-je vous engager à porter une
blouse blanche pour vos travaux de
maison, comme en portent de nom-
breux employés de poste ou de banque.

ROSY. — Ce que je pense du ma-
quillage des jeunes filles 1 Qu'il ca-
che souvent des couleurs qui le lais-
sent loin derrière elles et dont les jeu-
nes filles pourraient se contenter avec
avantage. Toutefois, il y a des teints
fades et pâles qui se trouvent bien de
quelques touches de couleur, posées
avec discrétion et savoir-faire. Mais en
général , les demoiselles en belle santé
doivent savoir se passer des artifices
superflus dont vous parlez . — Vous
désirez savoir mon âge et moi , Made-
moiselle, j'ai réussi à l'oublier : vous
tombez mal.

FURET. — Les fl eure, trempées dans
des vases remplis aux trois quarts de
sable humecté d'eau, durent plus long-

temps qne celles que 1 on met simple-
ment dans de l'eau. — Lee boutons et
boucles de métal noircissent ou se ter-
nissent, en effet, dans les tiroirs. Vous
pouvez empêcher cela en mettant un
morceau de camphre à ces endroits.

MADAME H. V. — La scille mariti-
me, oignon de mer, est vénéneuse en
toutes ses parties. Les principaux ac-
tifs de la drogue sont les suivants : la
scillitoxine, tonicardiaque ; la soilli-
pierine, matière colorante résineuse,
diurétique ; la scilline, un principe
éméto-catharique, soluble dans l'al-
cool ; la saposcilline, à propriété né-
crobiotique : une substance résinoïde,
très toxique, tuant les mammifères
par asphyxie. Usages thérapeutiques :
vin de scille. remède contre lliydro-
pisie, la goutte ; vin diurétique ; ory-
mel scillitique et vinaigre scillitique,
en médecine vétérinaire se prescrivant
dans les potions comme tonicardiaques
et expectorants. Plante délivrée seu-
lement sur ordonnance médicale. En-
veloppe affranchie , pour d'autres dé-
tails. — Vos suppositions, Madame,
sont presque justes et vos apprécia-
tions bien aimables I

JURASSIEN DU VALLON. — Ne
croyez pas, Monsieur, que j'aie oublié
votre question. Le Dr Hix veut bien
vous donner le renseignement deman-
dé : Les officiers qui, avant la guerre
(1914), se naturalisaient Français pou-
vaient aspirer, dans la Légion, à un
grade supérieur à celui de capitaine,
soit jusqnes et y compris celui de
colonel. Il n'y avait alors qu'un ré-
giment étranger. Maintenant, comme
il y en a cinq, il doit y avoir un ou
deux généraux, Monsieur. L'attaché mi-
litaire de l'ambassade de France à Ber-
ne (Sulgeneckstr. 44) pourrait vous ren-
seigner au mieux.

MON FRÈRE YVES. — Les natura-
lisés français peuvent entrer dans la
marine, dès l'âge de dix-huit ans. Vous
feriez bien. Monsieur, de noter vous
aussi l'adresse donnée ci-haut à
« Jurassien », et de vous documenter
à cette source directe.

VERRUES. — Une personne me
dit avec raison qu'il ne faut pas at-
tacher une trop grande importance
aux verrues qu'ont les enfants, car
elles disparaissent tôt on tard, com-
me elles sont venues. Quand à celles
des adultes, la même personne, expé-
rimentée, les traite fort simplement ;
j e puis fournir son adresse.

QUI t — Qui m a  demandé des ren-
seignements sur le poème intitulé :
«Le cabaret de Bro t» î  Cette poésie
est de Jules de Sandoz-Travers et se
trouve dans un volume intitulé « Au
pays romand », anthologie des poètes
de la Suisse romande, publiée par la
société de Belles-Lettres (bibliothè-
que).

FILLE TIMIDE. — Les ongles rou-
ge vif ne sont pas beaux, Mademoi-
selle ; un peu d'émail est préférable,
et, si vos doigts sont larges du bout,
ne les colorez pas du tout, de peur
que leur forme ne soit plus visible
encore. Une manucure peut vous don-
ner de bons conseils et taillera vos
ongles au mieux. — Les femmes de
chez nous ne saluent pas les messieurs
les premières et vous ne descendez
point d'un trottoir pour en céder le
haut au sexe fort, sauf dans le cas
où c'est pour un homme âgé. — Der-
nière question plus tard.

ABONNÉE X. _ Pour Y, lit. de crème
100 gr. de chocolat râpé, 100 gr. de
sucre. Mélanger le chocolat avec 14 tas-
se d'eau chaude, aj outer le sucre et peu
à peu la crème. Laisser refroidir et
servir dans des tasses ou des verres.
D'autres recettes, à base de crème fouet-
tée, sont à disposition. Enveloppe af-
franchie, s.v.p.

VIEUX DE LA COTE. ALICE ET
ANNE, RIEUSE, DAME D'AUVER-
NIER. — Réponses prochainement.

LA PLUME D'OIE.

Une robe bicolore
Nos lectrices apprécieront sans

doute le modèle que voici qui ren-
tre bien dans le cadre de ces char-
mantes petites robes d'été que cha-
cune de nous peut interpréter à son
idée avec les tissus les plus modes-
tes comme avec les étoffes de qua-
lité. Les fabricants de tissus mélan-
gent si habilement les matières
maintenant qu'on trouve vraiment
un grand choix d'étoffes de tous
genres à des prix fort raisonnables.

Un shantung, une toile de fil ou
de rayonne, tout comme un autre
tissu de cette catégorie convien-
draient parfaitement à notre créa-
tion.

Son intérêt réside dans la forme
et surtout dans la couleur de l'em-
piècement qui devra former un con-
traste très vif. Avec du jaune on
pourra le choisir noir, avec du
blanc, bleu sombre et avec du bis,
ocre foncé, par exemple. Mais il
existe naturellement bien d'autres
combinaisons de coloris intéressan-
tes que nos lectrices ne seront d'ail-
leurs pas en peine de découvrir
elles-mêmes, d'après leurs préfé-
rences personnelles. Un petit reste
d'étoffe pouvant convenir à cette
garniture trouvera là une excellente
utilisation.

Sur notre modèle, nous voyons
que l'empiècement comporte une
encolure très nette à ras le cou et
qu'il se prolonge un peu sur les
épaules de manière à donner la sil-

houette voulue et à dissimuler un
peu le haut des bras. Une partie
s'allonge devant en forme de plas-
tron arrondi avec garniture de bou-
tons recouverts de tissu clair. Sur
un côté, on a placé aussi un motif
brodé ou découpé dans de la peau
légère assortie à la couleur de la
robe. Des poches agrémentent la
jup e et comportent un rabat rappe-
lant l'empiècement ; l'un d'eux se
garnit du même motif d'ornementa-
tion mais placé du côté opposé.

THIEL teinturier
1 Un vêtemen t bien rénové I

a passé
chez

Potage à la parisienne
Proportions : quatre jaunes d'œufs,

{Jeux poignées d'oseille, une laitue,
du cerfeuil, soixante grammes de
beurre.

Epluchez et lavez bien toutes ces
herbes, hachez-les grossièrement et
mettez-les dans une casserole avec la
moitié du beurre ; placez la casse-
role sur le feu, et quand ces herbes
auront frit cinq minutes, mouillez
avec de Feau en quantité suffisante
pour votre potage ; ajoutez du sel
et un peu de gros poivre. Coupez
par filets un peu de croûte du des-
sus du pain que vous mettez dans
une soupière avec les quatre jaunes
d'oeufs et le reste du beurre, le tout
bien frais. Quand votre potage aura
bouilli trois quarts d'heure, versez-le
peu à peu d'ans la soupière en re-
muant avec une cuillère de bois les
jaunes et le beurre pour les empê-
cher de tourner ; servez bien chaud.

Pilaf
Préparez un poulet sauté et, d'au-

tre part , faites rissoler 200 grammes
de riz dans du beurre, avec un oi-
gnon haché très finement. Remuez
continuellement et lorsque le riz est
bien transparent, ajoutez-y le poulet,
cinq cuillerées de purée de tomate
ou six belles tomates épluchées et
égrenées en morceaux, ajoutez du
bouillon bouillant si nécessaire et
secouez la casserole de temps en
temps pour éviter que le riz ne
s'attache. Après vingt minutes de
cuisson , le riz est cuit , il faut qu'il
soit très consistant. Ajoutez-y au
moment de servir 100 grammes de
beurre très frais.

Petits gâteaux aux amandes
Travaillez ensemble six jaunes

d'œufs avec 500 grammes de sucre
en poudre, 500 grammes die farine et
250 grammes d'amandes mondées et
pilées. Ajoutez-y six blancs d'œufs
battus en neige. Faites cuire à four
chaud dans des petits moules beur-
rés.

Blanc-manger
Proportions : 150 grammes d'a-

mandes douces, 30 grammes d'aman-
des amères, un demi-litre de crème
fraîche claire, 125 grammes de sucre
en poudre, six blancs d'œufs.

Mondez les amandes et broyez-les
au mortier. Délayez-les dans la
crème (ou à défaut dans du lait).
Passez à travers une étamine en la
tordant fortement. Ajoutez le sucre,
puis les blancs battus en neige pas
très ferme. Mettez le tout sur un
fem doux en tournant continuelle-
ment jusqu'à consistance de crème.
On sert le blanc-manger en crème
froide ou chaud'e et on s'en sert pour
garnir la pâtisserie.

Quelques desserts

Vien t d' arriver...
un choix sp lendide en

COLIFICHETS
et FLEURS
Les dernières nouveautés

Savoie-Petitpierre S.A.

Pour l'été , employez les délicieux
PRODUITS

D'ELBZUBETH ARDEN
La crème Sunpruf a ir̂ o,60

*̂de poudre antlsolalre, permet de brunii
sans brûlure

L'huile Suntan 5 Sk& 2 naïf'
Très Joli maquillage sport

Crème Protecta iSA.̂ SS
de rousseur. Elle est Imperméable à l'eau
et convient pour la natation et le sport
Salon de coiffure et beauté

J E N N Y  F I L S
SAINT-MAURICE 11

POUR LES VACANCES...

Ouvrages à broder
nappes à thé
ovales
plateaux
cosys

au point de croix, point lancé

BARBEY & Cle
RUE DU SEYON

Chez la modiste

Chapeau « sport » jaune , passe recouverte jersey vert découpé,
garniture gros grain marron.

Pour les jours frais

Manteau en lainage chiné vert,
ocre et blanc.

Pour le voyage

Robe en lainage fantaisie chiné bleu et blanc,
garni toile empesée blanche.

£a p age de ^Madame

.̂  Mesdames,

1̂3 É SEYON 5
Kmi&mmff î Henry WET 1 S1EIN & Cie

rj **s******************************** ssssssssssssf *

Réfléchissez avant votre achat
R Minaccian Tempie-Neui 20, ta.s i l l l l ltiasiail 5i .475r vous offre des

aspirateurs à l'essai
Reprise de vieux appareils



Eau Minérale Henniez-Lïthinée
Ne vous laissez pas tromper.
Dites : « Hcnn lez-Lit h in6e »!!

Se vend dans les cafés-restaurants en demi
et quart de bouteille

I fesn̂  GRANDE VENTE 1

I rrl î l  ATTENDUE AVEC IMPATIENCE M
^^^^^=| PAR NOTRE HONORABLE CLIENTÈLE ||

MM < ¦ ¦ SIUMS ¦¦¦»*¦ "¦¦¦¦¦ ¦¦HWIPI». ¦¦¦.„—¦ Â !~

I l  ' ¦ —~r| Malgré la hausse actuelle ||

El 5~lt:=21 Nos p"x ^@ ïin  ̂sa^s@il sont S
M S Nous avons dû faire des miracles pour

S ' j f  E \J i pouvoir vous offrir de si belles choses |
H HT, .. ,, I i à ^es Prix si étonnants

i 'Wjjj Bk w KÊ^XÊM. Votre intérêt exige que vous profitiez immédiatement de jt

W% ® cette sensationnelle occasion I
'" fïlîfc t * Notre principe étant de ne pas conserver

S l les nouveautés dune saison à l'autre,
I i ' i| toutes les marchandises d'été sont mises |
; P en vente avec I

1 JKW réel$ îu$t,u à ^sF̂ Jr /0 i
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1 ««fr pour d^'tifre«e^oubidè *•— 
|

t-] JSg* Tantale. envaleur 39.5» 
jjffidS

H tëÈ TiS&r *°nd valeur 4.9»
 ̂ ^— E

II 4kis»> *3ŝ  --•— I
Hl !&̂ <̂><âr — — Consultez notre magnifique
M  ̂ <* catalogue distribué dès aujourd'hui dans chaque ménage |
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l'idéale
Eau minérale de Sissach

d'oto f̂
Dépositaires : Fischer frères

Téléphones :
Marin 75.311, Auvernier 62.183 Neuchâtel 52.275

P. WENKER

Son Saint-Georges sup.
1.25 le litre
5 % escompte

¦ VILLÉGIATURES - PENSIONS S

! MAYENS DE SION H0TEL R0SA BLANCHE H
J nlH I KHO DE 31 Uil 1350 m. Maison d'ancienne h

; -¦' renommée, vue superbe, grand Jardin, forêt, tennis, ga- j '
:.j rage. Tél. No 51. Station O. P. P. Sion, autocar postal. ! ,J

j J AS12297L Se recommande: Htte IMHOP. S

j Champéry - Hôtel Beau-Site i
: Pension confortable

: ] depuis 6 fr. Cuisine renommée. Téléphone 34 \i

RÉPARATIONS
ET ACCORDS
DE PIANOS

35 ans de pratique. Tra-
vail extra-soigné. En ma-
gasin, à enlever superbe
PIANO : Fr. 600-
Looatlon depuis Pr. 10.—
par mois, déduite en cas

i d'achat

A. I.TTTZ FXLS
Oroix-du-Marché

Neuch&tel

rTî'.'.'j;**?.'; •»•*?;; "..JW

l̂llll!: "" \ Vos mains, Madame,
\j ;;0;:ï \ \ vaten* d'être soignées fou* autant que

^ Wl'i' Yfc' . \ votre linge. En faisant vos lessives
liîi;: VvJ// \ avec Bienna 7 vous ménagez et votre
f:r& I 70k' \ 'm9e e* v°s «nains. Bienna 7 ne coîi-
ïgijp Ŵ k \ **'®n* r'en c,u' P"'*16 endon"n«9er
Ij fjjjj rlÊ^by ^°*

ma,n
*

ou yotre ,in90,

llli&iisî ilBienna 7 est une lessive d'une «0?Q ĝypg g g B^H|  ̂ ^
incomparable douceur. Les mé» R SJBJBHBSffl|gWBaiU«» ' ^'t
nagères prudentes lui donnent * ™"''8̂ B,'- SB | ||a
leur préférence parcequ'elle ^rg ŷ i» '̂  pfft S

est profitable et très efficace. J! JJBsi »̂ M M
Lavex à froid avec Bienna 7 la m " 

^̂  il
Saine, la soie, la soie artiffcïetle. M W WÊm
Pour la grande lessive utilises jg W ] '"* ï 1
SO-Bienna pour mettre trem» MÊHm WÊÊ
per et Bienna 7 pour faire âwasay J.'̂

bouillir le linge» Vous «eue* I P
émerveillée d,es résultats que | p 11
vous obtiendrez t ifllll̂ »̂  Wm$

BA6S&9J

HSaucisse à rôtirfl
m et afriaux m
i;>,j garantis pur porc B|fl

S Saucisses If
m au foie i|
i avec lus, garanties pur porc . ;

5 ¦ -¦ ¦ I

Mm Ménagères, prof itez! ¦§§

Trains sp éciaux
à prix réduits

Neuchâtel-Berne
à l'occasion du

Grand Prix d'Europe pour motocyclettes
Dimanche, le 4 juillet 1937

6.45 7.50 8.36 dép. Neuchâtel arr. 20.31 21.58
7.40 —.— 9.44 arr. Bern-Bûmplltz Nord dép. 19.48 21.08
7.47 8.33 9.52 arr. Bern Hbf . dép. 19.42 20.58

Prix Neuchâtel-Berne et retour en 3me classe : a) bUlet
valable pour l'aUer et le retour dans les trains spéciaux seu-
lement : Pr. 3.55 ; b) billet valable pour l'aller dans les
trains réguliers du 3 ou 4 Juillet et pour le retour dans les
trains spéciaux : Pr. 4.—.

Les trains spéciaux seront mis en marche quel que soit
le temps. Chacun peut utUlser les trains spéciaux, sans obli-
gation d'assister à la manifestation. Direction B N

Chef Mormon à Neuchâtel
M. HEBER J. GRANT, renom-

mé comme prothète, voyant, révé-
lateur et président de l'Eglise de
Jésus-Christ des Saints des Der-
niers Jours, venant en tournée de
Lac Salé, donnera une conférence
à la salle de réunions de l'Eglise,
19, Faubourg de l'Hôpital, le
jeu di 1er juille t, à 20 heures. —
Invitation cordiale à tous - (Pas de quête.) *

Mesdames,
Voulez-vous ohan.

ger votre chambre &
coucher, votre salle
h manger on tons

y,

meubles démodés en
compte an pins haut
prix contre des mo-
biliers modernes.

Meubles S. MEÏEB,
Faubourg dn lae 31,
téléphone 53.375. —Bfeneliatel. 

«Rouler » avec le sourire
Quel plaisir de partir

avec une «Allegro» ultra-
légère, le modèle Cham-
pion du monde de Buch-
walder.

Construit pour un
Champion, c'est le Cham-
pion des vélos.

ALLEGRO
Arnold Grandjean

constructeur. Neuchâtel

11 ^^Sf ^^S ^sSi-̂ fea
¦» 

w

Bj/ r̂'/ t̂ei^̂ ŜisS . ^̂ B

MODERNES
pratiques , élégants,

ne demandant aucun
entretien, quelques prix:
13.- 17.- 21.- 22.50

Tous articles
pour rideaux

ancien et moderne

KBMUOBLL
••""' ""•-•ATEl



A propos du
LE FAIT DU JOUR

troisième programme
financier

Notre correspondant de Berne
nous écrit :

Le Conseil fédéral n'a pas ^ pu
encore adopter, mardi; le message
accompagnant le troisième program -
me financier ; l 'imprimerie n'avait
pas livré à temps les textes mis au
point après les dernières discus-
sions. Ce n'est donc probablement
que demain ou après-demain qu'on
connaîtra, dans le détail, les dispo-
sitions du projet et les motifs à
l'appui.

Nous ne ferons , d'ailleurs, pas de
découvertes sensationnelles, car l'es-
sentiel a été publié déjà. Ajoutons
pourtant aux renseignements donnés
samedi, que les économies obtenues
sur les subventions représenteraient
environ 3 millions. La subvention
à l'école primaire serait parmi celles
gui ont été réduites.

Précisons, en outre, que si le
projet ne prévoi t exp ressément au-
cune atténuation des mesures prises
en 1933 et 1935 pour diminuer les
dépenses administratives en rédui-
sant les traitements du personnel, il
dispose cependant que le Conseil f é -
déral pourra, sans autre autorisation
du parlement, ordonner l'adaptation
nécessaire, si l'augmentation du coût
de la vie le justifie.

Enfin , on apprend que, contraire-
ment à ses intentions premièr es, le
Conseil f é déral n'a pas indiqué dans
le message ses p rojets pour le pro-
gramme finan cier « définit i f  », celui
qui doit assurer l'équilibre du bud-
get dès le 1er avril 1939.
Le gouvernement se contente cTénu-

mérer les tâches qui l'attendent en-
core dans ce domaine. Peut-on en
déduire qu'il aurait abandonné l'i-
dée d'un impôt fédéral direct desti-
né à fo urnir à la Confé dération les
sommes nécessaires à l'amortisse-
ment de la dette ? Nous voudrions
bien le croire. G. P.

M. Stucki
a donné de ses nouvelles

AFFAIRES FÉDÉRALES

Notre correspondant de Berne
nous écrit ;

Vendredi dernier, alors que le
Conseil fédéral se demandait ce
qu'il en était des négociations con-
duites à Berlin par M. Stucki, notre
négociateur en chef venait de quitter
la capitale du Reich pour celle de
l'Helvétie. Il devait, en effet, défen-
dre, samedi soir, son programme
politique devant ses amis radicaux
bernois.

M. Stucki n'a pas voulu terminer
son bref séjour à Berne sans rendre
visite à M. Motta, président de la
Confédération, pour l'informer que
les négociations se déroulaient nor-
malement, si normalement même que
notre délégué n'a pas eu à deman-
der d'instructions supplémentaires
au Conseil fédéral, d'où son silence
prolongé.

M. Stucki est aussitôt reparti pour
Berlin où il espère pouvoir signer
le nouvel accord dans le courant de
la semaine encore, ce qui lui per-
mettrait de rentrer l'esprit libre de
gros soucis, pour le congrès radical
d'Olten.

NOUVELLES DIVERSES

Un petit Stavisky
devant les assises zuricoises

ZURICH, 29. — La Cour d'assises
zuricoise s'occupe depuis deux jours
du cas de l'escroc international Gia

^como Diani, que l'on avait baptisé
«le petit Stavisky».

Simple fils d'un paysan tessinois,
Diani avait fondé deux sociétés, l'u-
ne à Zurich la « Gapinforma », l'au-
tre à Zoug, sous la raison sociale
«Finance ».

En 1932, il fut expulsé du territoi-
re français pour malversations et
vint s'établir à Zurich où, au cours
des deux ans et demi qui précédè-
rent son arrestation , il extorqua une
somme totale de 170,000 francs à
une trentaine de personnes qui fi-
rent appel à son concours pour l'oc-
troi de crédits. Ceux-ci s'élevèrent
théoriquement à plus de 60 millions,
mais les clients de l'escroc ne tou-
chèrent jamais la moindre somme,
Ces 170,000 francs représentaient les
frais et taxes réclamés par Diani.

Diani persiste à affirmer qu'il agit
conformément aux instructions d'un
soi-disant avocat de Londres, nom-
mé Quilliam, qui lui avait promis
les capitaux en question . Il semble
bien que ce « bailleur de fond s »
était simplement le complice du
prévenu.

En dépit des obju rgations du pré-
sident de la cour, Diani continue à
nier qu'il voulut faire des escroque-
ries. On présume que les débats ju-
diciaires dureront de 10 à 12 jou rs.

Nouvelles économiques et financières
BOURSE DE NEUCHATEL

ACTIONS 28 juin 29 Juin
Banque nationale . . —.— —.—
Crédit suisse 682.— d 682.— d
Crédit foncier neuch. 575.— d 580.—
Soc. de banque suisse 635.— d 637.— d
La Neuchatelolse . . 440.— d 440.— d
cat>. électr. Cortaillod 2750.— d 2750.— d
Ed. Dubled & Ole . 452.— 440.— d
Ciment Portland . . . 905.— d 905.— d
Tramways Neuch. ord. —.— 210.— o

> » prlv. 410.— o 410.— o
Imm. Bandoz-Travers 300.— o 300.— o
Salle des concerts —*— —.—
Klaus , 250.— o 250.— o
Etabllss. Perrenoud . . 400.— o 400.— o
Zénith S. A., ordin. 70.— o 70.— o

> » prlvll. 85.— d 85.— d
OBLIGATIONS

Etat Neuch. 3 V4 1902 98.75 d 98.50 d
Etat Neuch. 4 •/. 1907 100.25 d 100.25 d
Etat Neuch. i V, 1931 100.10 d 100.10 d
Etat Neuch. 2 % 1932 90.25 90.50
Ville Neuch. 3 Vi 1888 99.60 d 99.50 d
Ville Neuch. 4 M, 1931 101.— d loi.— d
VlUe Neuch. 4 •/• 1931 101 — d 101.— d
Ville Neuch. 8 % 1932 100.25 100.50
Ch.-de-Pnds 4 % 1931 73.— 73.— d
Locle 8 % % 1903 60.— d 60.— d
Locle 4 V, 1899 . . .  72.50 O —.—
Locle 4 K 1930 . . . .  70.— o 70.— o
Salnt-Blalse 4 >4 1930 101.— d 101.— d
Crédit foncier N. 5 % 105.— d 105.— d
Ed. Dubled Ole 6 W 101-40 101.20 d
Tramways 4 % 1903 —.— — •—
J. Klaus 4 V4 1931 . . 100.— d —.—
Et. Perren. 1930 4 M> 97.— d 97.— d
Suchard 5 V. 1913 . . 100.60 d 100.50 d
Suchard 4 V, 1930 . . 102.— d 102.— d
Taux d'escompte Banque nationale 1 % '/•

Cours des métaux à Londres
Clôture du 28 Juin

Cuivre cpt. soutenue, 56 7/16. Argent
opt. 19 15/16. Etaln opt. soutenue, 255 5/8
Or 140.8. .

COURS DES CHANGES
du 29 juin 1937, à 17 h.

Demande Offre
Paris ¦ —•— —•—
Londres 21.48 21.58
New-York .... 4.36 4.38
Bruxelles 73.55 73.90
Milan 22.70 23.15

» lires tour —.— 20.80
Berlin 174.40 175.20

» Registermi —.— 109.—
Madrid —•— —•—
Amsterdam ... 239.80 240.30
Vienne 81.30 82.30
Prague 15.15 15.30
Stockholm ... 108.— 108.PO
Buenos-Ayres p 132.— 134.—
Montréal 4.35 4.38

BOURSE DE GENÈVE
Les chiffres seuls Indiquent les prix faits
m = prix moyen entre offre et demande

d = demande o = offre
ACTIONS 28 Juin 29 juin

Banque nation, suisse —.— —.—
Crédit suisse 686.— 681.—
Soc. de banque suisse 640.50 640.50
Générale élec. Genève 360.— 360.—
Motoi Columbus . . 333.— 330.—
Amer. EUT. Sec. prlv. . 460.— 447.50 m
Hispano American E. 339.50 339.50
Italo-Argentlne électr. 250.— 250.—
Royal Dutch , . . .  1020.50 1007.—
Industrie genev. gaz . 388.50 m 385.—
Gaz Marseille . . . —.— —.—
Eaux lyonnaises caplt. 253.— 250.—
Mines Box. ordinaires 600.— 500.— m
Totis charbonnages . . 265.— 263.— d
rrlfall 20.25 20.25
Aramayo mines . . . .  39.90 40.—
Nestlé 1078.50 1074.—
Caoutchouc S. fin. . . 53.25 53.—
Allumettes suéd B . . —.— —.—

OBLIGATIONS
4 Mi % Fédéral 1927 —.— —•—
3 % Rente suisse . . . —*¦— ~-~
3 M, Chem. de fei AK 102.10 102.40
8 •/• Différé 99.60 m 99.75 m
4 "/• Fédéral 1930 . . . —•— —¦—
8 % Défense nationale 100.40 m 100.50
3hem. Franco-Suisse . 536.50 m 536.50 m
3 % Jougne-Eclépens 487.50 m 490.—
3 % % Jura-Slmplon 100.90 m 101

__
3 % Genève a lots . . 125.50 125.50 m
4 % Genève 1899 . . —*— —.—
3 % Fribourg 1903 . . — •— 499.— d
4 % Argentine 1933 . 106.60 105.75
4 % Lausanne 516.— m 515 —
6 % VUle de Rio . . . 151.50 m 151.—
Danube Save 48.— 48.25
5 % Ch Franc. 1934 1125.— 1125.— d
7 % Chem fer Maroc 1186.— 1185.—
8 % Paris . Orléans —<— —•—
S % Argentine céd. . —,— —*--
Crédit f. Egypte 1903 275.— d 275.— d
Hispano bons 6 % . , 346.— m 345.—
4 Mi Totis char. hong. —.— ._

Bourse (Cours de clôture)
BANQUES ET TRUSTS 28 Juin 29 Juin
Banq. Commerciale Bâle 120 119 o
Un. de Banques Suisses . 314 312
Société de Banque Suisse 640 638
Crédit Suisse 686 680
Banque Fédérale S. A. .. 522 520 d
Banq. pour entr. élect. .. 620 618
Crédit Foncier Suisse ... 295 295
Motor Columbus 333 332
Sté Suisse lndust. Elect. 480 471
Sté gén. lndust. Elect. .. 360 360
Sté Sulsse-Amér. d'El. A 78 76 J4
INDUSTRIE
Aluminium Neuhausen . 2700 2690
Bally S. A 1405 1400
Brown Boverl & Co S. A. 213 210
Usines de la Lonza 121 120
Nestlé 1077 1074
Entreprises Sulzer 740 735
Sté Industrie Chlm. Bâle 5750 5700 d
Sté lnd. Schappe Bâle . 870 855
Chimiques Sandoz Bâle 7700 7675
Sté Suisse Ciment Portl. 920 900 d
Ed. Dubled & Co 8. A. .. 452 451 o
J. Perrenoud Co Cernier 1760 d 400 0
Klaus 8. A. Locle 400 o 250 o
Câbles Cortaillod 250 o 2750 d
Câblerles Cossonay 2750 d 1760 d
ACTIONS ÉTRANGÈRES
Hispano Amerlcana Elec. 1712 1712
Italo-Argentlna Electric. 250 248
Allumettes Suédoises B . 2TA 27
Separator 132 132
Royal Dutch 1019 1012
Amer. Enrop. Secur. ord. 50 48

S. A. Brown, Boverl et Cie, à Baden
Il résulte du rapport sur l'exercice au

31 mars 1937 que cette entreprise, après
une série d'années déficitaires , a réalisé
un bénéfice, d'un montant de 267,300 fr.
Cette somme sert à réduire à 12,544,177
francs le solde passif qui sera reporté à
compte nouveau. Le rapport relève que
« Jusqu'au milieu de l'exercice écoulé, les
commandes n'arrivèrent que dans une
proportion tout à fait modeste, mais
elles firent plus que doubler dans la
deuxième moitié de l'exercice et parais-
sent vouloir se maintenir approximative-
ment à ce niveau depuis lors. Compara-
tivement au 31 mars 1936, le nombre des
ouvriers a augmenté de plus de 600 au
31 mars 1937. »
Chemin de fer Montreux-Oberland bernois

Parait le rapport sur l'exercice 1936.
Les recettes d'exploitation se sont éle-

vées à 1,299 million (1 ,328 en 1935) et
les dépenses (fonds de renouvellement
compris) à 1,250 million (1 ,352). Il y a
donc excédent de 48,707 fr. au Heu d'un
déficit de 23 ,413 fr. en 1935 et de 52,661
en 1934. Ce résultat est Insuffisant pour
payer un intérêt même réduit sur les di-
vers emprunts. Il faut en outre amortir
71,698 fr. sur les valeurs en portefeuille ,
de sorte que, tout compris, le compte
de profits et pertes accuse un déficit de
181,939 fr. contre 199,038 fr. en 1935. Il
est couvert, comme précédemment, par
prélèvement sur le solde résultant de
l'assainissement financier de 1932.

La compagnie s'est déjà abouchée avec
les autorités fédérales pour réaliser un
redressement financier nouveau.

Chemins de fer rhétlques
L'assemblée générale a approuvé le rap-

port de gestion et les comptes de 1936.
Le solde passif de 2,162,127 fr. est cou-
vert par opération comptable, en faisant
appel aux réserves. Pour les cinq premiers
mois de l'exercice en cours, l'excédent
des recettes d'exploitation est supérieur
de plus de 500,000 fr. à celui de la pé-
riode correspondante de l'exercice précé-
dent et se monte à 1,300,000 fr. Malgré
cela, le service des Intérêts — qui exige
3,500 ,000 fr. pour les emprunts consoli-
dés et les dettes flottantes de 85 mil-
lions de francs — ne peut être entière-
ment satisfait.

Le rapport fait allusion & la requête
adressée par le Conseil d'Etat aux auto-
rités fédérales, en faveur d'une aide fé-
dérale de 40 millions de francs pour al-
léger les charges du capital.

Caisse nationale suisse d'assurance
en cas d'accidents

Le conseil d'administration vient d'ap-
prouver le rapport annuel et les comptes
de la caisse pour l'exercice 1936.

Le compte d'exploitation de l'assurance
des accidents professionnels se présente
de nouveau favorablement, malgré la
nouvelle réduction des taux de primes
apportée par le dernier tarif revisé, en-
tré en vigueur au début de l'exercice.
L'excédent de recettes brut a permis d'at-
tribuer à la réserve de primes une som-
me de près d'un million de francs. Quoi-
que ce versement soit sensiblement plus
petit que ceux des années précédentes , U
suffit à accroître ce fonds dans la me-
sure nécessaire à une nouvelle rétroces-
sion de primes de 10 pour cent. Cette
rétrocession sera faite encore dans Tan-
née en cours, sur le montant des pri-
mes définitives de 1936.

Dans 1 assurance des accidents non-
professionnels, le compte se solde par un
déficit. Un nouveau tarif de primes, a
taiix plus élevés, est entré en vigueur au
début de 1937.

Le 31me Tour de France cycliste
débute aujourd'hui

Quatre-vingt-dix-sept coureurs — dont six Suisses
y prennent part

C'est ce matin que sera donné le
départ aux 97 concurrents qui ont
été engagés par M. Desgranges pour
participer à l'épreuve qu'il organise
année après année : Le Tour de
France cycliste. Pour la 31me fois,
cette course retiendra pendant un
mois l'attention de tous ceux qui
connaissent le cyclisme et de beau-
coup d'autres encore.

On sait que la formule <3u Tour
de France a subi de nombreuses
modifications depuis que l'épreuve
a été créée. Examinons donc rapi-
dement quelles sont les caractéristi-
ques de cette année. La formule
adoptée est celle des équipes natio-
nales. Les pays importants possè-
dent des teams de dix concurrents —
Belgique, France, Allemagne et Ita-
lie — les autres nations — Espagne,
Hollande, Luxembourg et Suisse —
n'en ont que six. En fi n, la Grande-
Bretagne est représentée par trois
coureurs. La catégorie des indivi-
duels est composée de quatre Belges,
quatre Italiens et plus de vingt Fran-
çais.

Dans l'ensemble, les étapes n'ont
pas subi de modifications importan-
tes. Remarquons toutefois un retour
à l'ancien parcours qui fera que la
cohorte s'arrêtera une nuit à Ge-
nève ; elle affrontera ensuite les
Alpes pour s'attaquer en dernier aux
Pyrénées. Au total , vingt étapes, six
jours de repos et un parcours de
4410 kilomètres.

Du point de vue technique, le rè-
glement prévoit une importante mo-
dification : l'introduction du « dérail-
leur » ; ce changement de vitesses
avait toujours été interdît jusqu'alors
et les coureurs étaient contraints de
s'arrêter au bas de fortes côtes pour
changer de démultiplication. Les
bonifications de temps ont été por-
tées dans certains cas, et dans les
étapes de montagne à quatre minutes
pour le premier ; en plaine, par con-
tre, dans les étapes contre la mon-
tre et par équipes, elles ont été sup-
primées.

Quelles sout les chances
des Suisses ?

Nous examinerons dans un pro-
chain numéro quelles sont les chan-
ces des divers concurrents. Bornons-
nous pour l'instant à reproduire
quelques extraits de l'opinion de M.
Max Burgi , président rfe l'Union cy-
cliste internationale, quant à l'équi-
pe suisse :

L'équipe qui aura l'honneur et la res-
ponsabilité de porter le maillot rouge à
croix blanche se présente, dans l'ensem-
ble, comme nettement supérieure aux
précédentes sélections.

Le choix des six hommes a, du reste,
rallié tous les suffrages de ceux qui sa-
vent que Buchwalder, Nlevergeldt et Wyss
ne sont pas encore assez aguerris pour
une course de 20 étapes, et qu'il convient
de les garder en réserve pour l'an pro-
chain.

Notre chef de file sera notre nouveau
champion Léo Amberg, qui se compor-
ta déjà si brillamment dans le Tour ces
deux dernières années. On sait ses ma-
gistrales qualités de coureur, son endu-
rance, ses aptitudes dans la montagne,
Léo Amberg a encore progressé depuis un
an et 11 possède une science de la cour-
se qui lui sera d'une grande utilité . Par
sa récente performance dans le Tour
d'Italie, où 11 termina premier des
étrangers, on peut considérer qu'Amberg
Jouera un rôle de tout premier plan dans
le 31me Tour de France.

Paul Egli, l'ex-champlon du monde
amateur, vainqueur de la première étape
du Tour 1936, se présentera au départ de
Paris aveo un moral complètement trans-
formé. Depuis le début de la saison, 11
s'était mis dans la tête de prendre part
au Tour de France, et pour s'y préparer
U n'a pas hésité à s'engager dans les
grandes compétitions à l'étranger, afin
d'améliorer son endurance.

René Pedroll a prouvé depuis le dé-
but de l'année qu'il était parfaitement
digne de nous représenter. Par ses clas-
sements plus qu'honorable s dans les ré-
cents Tours de Belgique et du Luxem-
bourg, nous sommes sans Inquiétude à
son égard.

Fritz Saladin est un coureur qui, après
une brillante carrière d'amateur, est
resté longtemps au point mort chez les
professionnels. Mais depuis l'an passé 11
s'est retrouvé, et ses résultats comman-
daient sa sélection.

Gottlieb Weber, le brillant second du
championnat du monde amateurs 1936,
a, lui aussi, Joué de malchance. Après un
début de saison très prometteur, ce su-
perbe athlète a été victime de maladie,
ce qui l'a obligé à Interrompre sa pré-
paration. Aux dernières nouvelles, Weber
serait parfaitement rétabli.

Robert Zimmermann, c'est la grande
révélation de 1937, l'homme qui, dans
chacune de ses courses, a fait une grosse
Impression sur les connaisseurs. Superbe
de style, 11 monte les côtes sans un dé-
hanchement. Zimmermann nous rappel-
le en tous points Henri Buter au mo-
ment de sa grande forme, et on le con-
sidère déjà comme son digne successeur.

Pour résumer les qualités de nos six
représentant s, nous pouvons dire que les
plus rapides dans une arrivée sont Paul
Egli, Saladin et Zimmermann ; le meil-
leur dans la montagne est sans conteste
Léo Amberg ; Pédroll et Weber peuvent
être considérés comme des rouleurs.

Les deux hommes les plus complets
sont évidemment Léo Amberg et Zimmer-
mann.

Le team est assez homogène et, si nos
hommes savent se seconder et conjuguer
leurs efforts, Ils pourront prétendre à
Jouer un rôle très en vue dans la ran-
donnée.

La liste des engagés
Belges: S. Maes, F. Vervâeeke,

Hendrickx, Wierinckx, Deltour, Dis-
seaux, Danneels, Lowie, Kint^ Meu-
le nberg.

Italiens: Bartali, J. Rossi, Martano,
Cimatti , Servadei, Vicini, Generati,
Introzzi , Valetti , Camusso.

Espagnols : Canardo, Berrendero,
Prior, Ezquerra, Ram os, Gimeno.

Hollandais : A. V. Schendel, Mid-
delkamp, T. V. Schendel, Braspen-
ning, Van der Ruit, P. van Nek.

Luxembourgeois: P. Glemens, Ar-
sène Mersch, M. Clemens, Majerus,
Neuens, Klensch.

Suisses: Zimmermann, Pedroli,
Amberg, Saladin, Weber, Egli.

Britanniques: Rolland, Gachon,
Burl.

Allemands: Thierbaeh, Geyer,Wec-
kerling, Bautz, Schulten-Johann,
Wengler, Wendel, Schild, Oberbeck,
Hauswald.

Français: P. Chocque, R. Lapébie,
Le Grevés, Gamard, Cloarec, Ar-
chambaud, Speicher, Thiétard, Tan-
neveau, Marcaillou.
Individuels :

Belges: Braeckeveldt, G. Deloor,
Hubert Muller, Vissers.

Français: Galateau, Gallien , Sof-
fietti , Maye, Puppo, Gacheux, Fré-
chaut , Cosson, Carini , Passât, J.-M.
Goasmat, Bramard, Lemarie, Auvil-
le, Ailes, Laurent, Oubron, Goujon ,
Ducazeaux, Dubois, Godard, Antoine.

Italiens: Molinar, Romanatti, Si-
monini , Morelli.

Les opérations de pesage
Les opérations de pesage des vé-

los se sont déroulées, mardi, dans
la cour du journal « L'Auto ».

Tous les coureurs engagés dans les
équipes nationales se sont présentés
et l'on ne note aucune défection.

Seul, le coureur Antoine, dans les
individuels, sera remplacé par Cento.

FOOTBALL,
Cudrefln gagne le tournoi
du Vully-Sports de Môtier

(c) La jeune équipe Cudrefin I, —
elle s'est fondée l'automne dernier,
— termine bien sa première saison
d'activité ; elle a remporté, diman-
che dernier, la première place du
tournoi organisé par le Vully-Sport,
de Môtier.

Les équipes suivantes assistaient
au tournoi : Groupe I : Avenches I,
Cerlier I, le Landeron I. — Groupe
II : Vully-Sports I, Vully-Sports II
Cuûrefin I. Tandis que le Landeron
1 remportait la première place du
groupe I, Cudrefin prenait la tête
du groupe H.

La finale entre ces deux équipes
a été gagnée par Cudrefin I, par
2 buts à 1. Voici la composition de
l'équipe victorieuse : Wuillemin ;
Spring, Thoutberguer I ; Reuille I,
Piccio, Bûcher ; Reuille II, Jeanne-
ret, Liischer, Thoutberguer II, Thout-
berguer III.

Encouragée par ce succès, à la fin
de cette première saison, et avec
l'appui sympathique des autorités et
de la population tout entière , l'é-
quipe de Cudrefin ira de l'avant.

Le Tour de Suisse
DANS UN MOIS :

Une souscription est ouverte
pour faire disputer des primes

au passage à Neuchâtel
Le départ du Tour de Suisse cy-

cliste a été fixé, ainsi que nous l'a-
vons d'éjà dit, un mois environ après
celui du Tour de France. L'organi-
sation de notre grande épreuve est
en bonne voie, sous la forte impul-
sion du Neuchâtelois Charles Du-
mont qui vient d'être nommé quaiv
tier maître général par l'Union cy-
cliste suisse. .. . . ."* !
._ ytta-ns le courant du mois prochalio,j
nous publierons de nouvelles préci-
sions sur le parcours et les engage-
ments qui promettent de réunir les
représentants de l'élite du cyclisme
suisse et européen.

Le passage à Neuchâtel aura lieu
le vendredi 6 août, à 16 h. 30 envi-
ron. Il s'agira de la septième étape,
Lausanne-Soleure, 185 km., qui em-
pruntera l'itinéraire suivant : Lau-
sanne, Echallens, Yverdon, Sainte-
Croix, Fleurier, Travers, les Ponts,
le Locle, la Chaux-<2e-Fonds, la Vue-
des-Alpes, Neuchâtel, Bienne, Gran-
ges, Soleure.

Pour marquer, comme il convient,
le passage dans notre ville des con-
currents de cette grande épreuve,
une souscription est ouverte dans
nos colonnes, afin de mettre des
primes en compétition. Les dons eu
nature pourront être déposés au bu-
reau des annonces de la « Feuille
d'avis de Neuchâteb, ceux en espèces,
versés à notre compte de chèques
postaux IV 178 (indiquer au dos du
bulletin l'objet du versement). Les
primes qui nous auront été remises
jusqu'au 2 juillet seront mention-
nées dans le tableau des prix du
programme officiel.
vwyyyyyy wyAZMySj ^^

Communiqués
Train spécial

pour le lac Léman et Genève
Samedi 3 Juillet, les C. F. F. mettront

en marche, quel que soit le temps, un
train spécial pour Lausanne, Genève, Ve-
vey, Clarens, Montreux et Terrltet. H se-
ra 'délivré des billets valables à l'aller
par le train spécial et pour le retour
dans les 10 Jours par trains réguliers. Ces
billets spéciaux peuvent être retirés d'a-
vance aux guichets des gares de départ.

A l'occasion du Grand prix
motocycliste

A l'occasion du grand prix d'Europe
pour motocyclettes à Berne, le B.-N. or-
ganise pour dimanche, le 4 Juillet, des
trains spéciaux à prix réduits Neuchatel-
Berne et retour. En plus des billets va-
lables seulement dans les trains spéciaux
(à l'aller et au retour), 11 sera délivré
aussi des billets valables dans tout train
régulier du 3 ou 4 Juillet, à l'aller, et
dans les trains spéciaux au retour.

Pour ces trains spéciaux, les gares des
lignes le Locle-ville-<la Chaux-de-Fonds-
Neuchâtel , les Verrières-Neuchâtel, Bien-
ne-Neuchâtel et Yverdon-Neuchâtel déli-
vrent également des billets à la taxe ré-
duite des trains spéciaux , pour Berne.

Tir de jeunesse
Les samedi et dimanche 3 et 4 Juillet,

la Compagnie des sous-officiers de Neu-
châtel organisera, au stand du Mail , un
grand tir de Jeunesse , au petit calibre,
à 50 mètres. Tous les garçons suisses nés
de 1922 à 1925 trouveront là, sous la
surveillance d'instructeurs compétents,
l'occasion d'exercer leur adresse. Un mo-
deste pavillon de prix récompensera les
résultats les meilleurs.

Carnet du jour
CINÉMAS

Caméo : Le maître de forges.
Chez Bernard : Puits en flammes.
Apollo : Le bébé de l'escadron.
Palace : Marchand d'amour.
Théâtre : Le fauve.

LA ME NATIONALE

Emissions radiophoniques
de mercredi

(Extrait du Journal « Le Radio »)
SOTTENS : 12.29, l'heure . 12.30, ln-

form. 12.40, concert par l'O. R. S. I.
16.59, l'heure. 17 h.', concert par l'O. R.
S. A. 18 h., pour la Jeunesse. 18.45, une
centenaire vous parle. 19 h., causerie sur
Corot. 19.15, causerie sur les régates.
19.25, micro-magazine. 19.50, lnform. 20
Ta.., tour de France cycliste. 20.05 , œuvres
anciennes pour chant et orchestre. 21 h.,
« Ohlllon », évocation radiophonique. 22
h., Jazz-hot. 22.30 , météo.

Télédiffusion : 11 h. (Lille), orchestre.
12 h. (Lugano), disques. 13.45 (Tour
Eiffel), disques.

BEROMUNSTER : 12 h., orchestre.
12.40, orchestre des étudiants américains
« Father Lach's Boys Symphonie Band ».
13.15 , concert par le petit orchestre. 17
h., disques. 17.10, musique de chambre.
17.50, orchestre. 18.30, causerie sur les
missions. 19.15, chants classiques. 19.55 ,
concert par le B. O. 20.15, « Scandale au
théâtre », pièce radiophonique. 21.15,
quatuor Abel et le R. O.

Télédiffusion : 13.30 (Vienne), concert.
14 h., chant. 16.05, disques . 22.30 (Franc-
fort), mélodies.

MONTE CENERI : 12 h., disques. 12.40,
pièces caractéristiques. 17 h., orchestre.
19.55, musique de chambre. 20.30,
« L'homme du destin », comédie de B.
Shaw.

Télédiffusion (progr. européen pour
Neuchâtel) : 11.45 (Bordeaux), orches-
tre. 13 h. (Marseille), orchestre. 13.45
(Tour Eiffel), disques. 16 h. (Grenoble),
orchestre. 17 h. ( Nice), orchestre. 17.45
(Strasbourg), orchestre. 18.30 (Lyon),
disques. 20.30 (Tour Eiffel), « L'homme
au corps subtil », de Ranard.

RADIO PARI S : 12 h. et 12.30, orches-
tre Landolfl. 17 h., musique variée. 19.15,
piano. 20.15, causerie sur Descartes.
20.30 , orchestre national.

MILAN : 17.15, piano. 21.30, concert
symphonlque.

ROME : 17.15 , musique de chambre.
21 h., « Addlo giovinezza », opérette de
Flétri.

PARIS P. T. T. : 18 h., violoncelle.
21.30, musique de chambre.

HAMBOURG : 18.15 , violon.
BRESLAU : 18.20, piano.
KOENIGSWUSTERHAUSEN : 18.25 , pia-

no.
BRUXELLES : 18.45, chant.
LEIPZIG : 19.10, concert récréatif.

22 h„ piano.
STRASBOURG : 20.30, orchestre phil-

harmonique de Vienne.
PRAGUE : 20.40, octuor à cordes de

Mendelssohn.'
VIENNE : 21.40, violoncelle .
DROITWICH : 22 h., « Tristan et

Iseult » , de Wagner.
BUDAPEST : 23.20 , musique de cham-

bre.

Weggis Hôtel Gotthard T$Z
sion excellente depuis 8 fr. Lift. Télépho-
ne No 73.005. Famille A. Hofmann.

Ménagez votre bourse
et votre moteur.

Même la meilleure
bougie vieillit.

en vue d'améliorer la situation
économique du personnel fédéral
LAUSANNE, 29. — La Fédération suis-

se des employés des postes, télégraphes et
téléphones, réunie à Lausanne, a voté une
résolution : Prenant connaissance des dé-
marches faites par l'Union fédératlve en
vue d'améliorer la situation économique
du personnel fédéral à partir du 1er
Juillet 1937, elle constate- que le sacri-
fice Imposé au personnel fédéral par le
programme financier II a entraîné une
situation précaire, notamment des ca-
tégories Inférieures. Elle attend en con-
séquence que les revendications minima-
les présentées par l'Union fédératlve
soient réalisées par les autorités fédéra-
les à partir du 1er Juillet 1937 et du pre-
mier Janvier 1938.

En ce qui concerne la question de
l'assainissement de la, Caisse fédérale
d'assurance, l'Assemblée des délégués re-
commande la continuation des négocia-
tions de la communauté de travail avec
le département des finances. Elle consi-
dère cependant les premières proposi-
tions des autorités, du 7 Juin, comme
Insupportables et espère fermement qu'il
Interviendra une entente ' respectant les
garanties légales de l'art. 68 des statuts
de la caisse.

Les employés P. T. T. sont fortement
inquiétés par les Infractions au secret
postal, qui se multiplient ces derniers
temps. L'assemblée considère que ces In-
fractions portent préjudice à la renom-
mée de l'administration et de son per-
sonnel et c'est pourquoi elle charge les
Instances compétentes de les combattre
énerglquement .

Une résolution
de la Fédération suisse

des employés des P. T. T. SAINT-GALL, 29. — L'assemblée
générale ordinaire de la Fédération
suisse des négociants en vins a eu
lieu à Saint-Gall, sous la présidence
de M. Emile Obrist, président cen-
tral, de Vevey. Après avoir entendu
un rapport détaillé sur le débat qui
vient d'avoir lieu au Conseil natio-
nal à propos du problème de l 'écou-
lement des vins d'origine suisse,
l'assemblée a relevé avec satisfac-
tion que les autorités suprêmes du
pays s'efforcent de tenir compte des
revendications justifiées du com-
merce en ce qui concerne les deman-
des des dirigeants vignerons de la
Suisse occidentale. Il ressort nette-
ment de la discussion que le com-
merce des vins a considérablement
souffert des effets de la dépression
économique de ces dernières années
et (Des charges en obligations résul-
tant des mesures prises par la Con-
fédération afin de venir en aide à la
viticulture suisse. Il fut souligné que
le commerce des vins, qui est me-
nacé dans son existence en partiçà-
liler par de mauvaises conditions
économiques, continue à avoir be-
soin de l'assistance des autorités.

A la Fédération suisse
des négociants en vins

BERNE, 29. — Le projet d'arrêté
fédéral, instituant une aide en fa-
veur des entreprises privées de. che-
min de fer et de navigation dont
l'exploitation est compromise par
la crise, autorise le Conseil fédéral
à accorder aux entreprises privées
de chemin de fer et de navigation
tenant une place importante dans
l'économie nationale, une aide leur
permettant de maintenir l'exploita-
tion lorsque les recettes ne couvrent
pas les dépenses d'exploitation .

L'aide sera accordée sous forme
de prêts à intérêts réduits ou sans
intérêts, exceptionnellement de ver-
sements à fonds perdus. Elle est sub-
ordonnée à la condition que les can-
tons intéressés assument, le cas
échéant avec le concours des com-
munes, une charge au moins éga-
le.

Aide aux entreprises
privées de chemin de fer

et de navigation

Vous retrouverez Kk,
(e délicat parfum de la Lavande

dans le nouveau f ' .
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Tf oiweMes sp ortives
A Zurich, First Vienna a battrJ

Young Fellows, 2 à 0. Les buts ont
été marqués en seconde mi-tempa/
par Fischer et Gsohweidl.

A Budapest, Admira a battu Spar-
ta par 2 à 0 également.

First Vienna et Admira sont ainsi
qualifiés pour le second tour, qui
opposera Austria à Ujpest, Ferencva-«
ros à First Vienna, Genova à Ad-
mira et Grasshoppers à Lazio.

Avant le match
Angleterre - Tchécoslova quie

Le match Angleterre - Tchécoslo-
vaquie a été définitivement fixé au
1er décembre prochain.

TENNIS
Le tournoi Internationa l

de Wlmbledon
Voici les résultats de la journée

de mardi :
Simples dames (quart de finales) 1

Mathieu bat Lizana, 6-3, 6-3 ; Jedre-
jowska bat Scriven, 6-1, 6-2 ; Mar-
ble bat Sperling, 7-5, 6-3, 6-3 ; Round
bat Jacobs, 6-4, 6-2.

Double messieurs : Budge - Maco
battent Borotra - Petra, &-4, 6-4, 6-8.

Double mixte : Mathieu - York bat-
tent Jedrejowska-Nell, 3-6, 6-2, 8-0.

CYCLISME
Le critérium de Lugano

Cette épreuve s'est disputée mardi
sur une distance de 105 km. En voi-
ci les résultats : 1. Guerra, 33 p., 2 hi.
38' 11" ; 2. E. Buchwalder, 15 p. ; 3.
Hans Martin, 14 p. ; 4. Altenburger,
13 p. ; 5. Lietschy, 12 p. ; 6. ex-ae-
quo : W. Buchwalder et Sessa, 7 p.j
8. A. Buchi, 6 p. ; 9. Macchi, 5 p. J
10. Stettler, 4 p. ; 11. Buhler, 3 p.

Un coureur cycliste
décède à Nice

Le coureur cycliste Buttafocchï
est décédé à Nice des suites d^ine
chute. _ _ _ _ _ _

La coupe
de l'Europ e centrale



A l'occasion de son transfert à
la rue de l'Hôpital 2, la Maison
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Poussette
rac ' ie, à vendre. Prix avan-

. S'adresser Ecluse 63,
droite.

Du.aux à stériliser ¦¦
de la marque économique
Union 

Bouteilles Bulach —
¦ Toutes grandeurs

pour les deux 

- ZIMMERMANN S. A.

Sacs de touristes,
musettes

À*

Sacs depuis Fr. 1.75
Musettes depuis Fr. 2.—

m7CHÎNzMîùHEL
S. E. N. J.

Moderniser
son

intérieur
en supprimant les vieux
lits... Mais comment ? En
les transformant en di-
vans-Hts avec matelas
portefeuilles.

Demandez-nous un de-
vis absolument sans enga-
gement.

Meubles S. MEYER, Fau-
bourg du Lac 31. Télé-
phone 52.375, Neuchâtel.

i Mesdames !
M TABLIERS-

BLOUSES
Choix sans précédent
à courtes et longues

manches
chez

Guye Prêtre
Salnt-Honoré Numa-Droz

V Maison neuchatelolse

Pour vos vacances une

jumelle
s'Impose. Choisissez une bon-
ne marque, vous aurez toute

garantie. Stock complet
KERN et ZEISS . chez

H. LUTHER
opticien

Plaça Purry Neuchâtel
Quelques pièces hors série

à prix très réduits
Qualité extra

Demande? de préférence le

BOCMYEPÏ

YJL§||L̂ ll* , s, _̂\

Le verre vert conserve aux fruits et légumes
leur couleur naturelle A.S. 3209 L.

+Avis de tir
Le COMMANDANT DES COURS DE TIR DE LA

TROUPE D'AVIATION porte à la connaissance des
pêcheurs et riverains du LAC DE NEUCHATEL que
des tirs à la mitrailleuse et des lancements de bombes
depuis avion sur cibles amarrées à proximité de la
rive près de FOREL ainsi que sur des cibles remor-
quées par avion auront lieu

pour la Cp. av. ch. 13 : les 24, 25, 26, 28, 29, 30 juin,
1, 2, 3, 5 juillet entre 900-1130 et 1300-1530, samedi
jusqu'à 1200.

¦J... «JiniyAPAiicn £* Commandant des cours de
&Ul1C UalIgcrcUdC tir de la troupe d'aviation rend
le public attentif au DANGER DE MORT qu'il y a de
s'approcher à proximité des zones comprises entre :
7MHA A LE MATIN, à 3 km. de la zone comprise en-
S.OI1C M tre LA CORBIÈRE ET CHEVROUX. (Indica-
tion au mât : boule aux couleurs fédérales).
7_._._» D L'APRÈS-MIDI, à moins de 5 km. de la rive,
•¦UlIC D dans la zone comprise entre ESTAVAYER -
CHEZ-LE-BART - BELLERIVE près CORTAILLOD-CHE-
VROUX. (Indication au mât : boule Jaune.)

Il décline toute responsabilité pour les accidents qui
seraient provoqués par la non-observation de cet avis
pubUé dans les journaux et affiché aux ports d'Esta-
vayer, de Chevroux, Portalban, Cudrefin, Neuchâtel, Au-
vernier, Cortaillod, Bevaix et Chez-le-Bart.
Intorrlirtinn I1 est strictement interdit, sous peine
inicrUIbllUII fle poursuites pénales, de ramasser ou
de s'approprier des bombes non-éclatées ou des éclats
de projectiles.

Toute personne se trouvant en présence de tels en-
gins est tenue d'en aviser Immédiatement la Place d'a-
viation de Payerne (téléphone 345).
Ç_ n-n_i__y ê drapeau fédéral hissé au mat de FOREL
OlglIaUA indique que des tirs auront Heu le lende-
main. — La boule aux couleurs fédérales : les tirs dans
la ZONE A. — La boule Jaune : les tirs dans la ZONE B.

COURS DE TIR DE LA TROUPE D'AVIATION :
le Commandant : Lleut.-Col. MAGRON.

Payerne, le 12 Juin 1937. SA15838Z

V?A v̂ Sandales avec
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Durables et commodes.
27-30 3.90 31-34 4.50 35-38 4.90
„LIDO" soquettes oour enfants, en teintes
diverses. Macco fin -70. -.50
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Une initiative pour
la protection et le contrôle

des vins neuchâtelois
Le comité de la Fédération neu-

châteloise des viticulteurs, — qui
est la section neuchâteloise de la Fé-
dération romande des viticulteurs,
¦— a pris en mains une initiative
dont le but concerne la défense et
la protection des vins de Neuchâ-
tel, leur réhabilitation, la lutte con-
tre la fraude et contre tout oe qui
peut nuire à leur élaboration, à leur
yente et à leur bon renom.

L'organisme qui se crée à cet ef-
fet, revêtira la forme d'une associa-
tion, possédant la personnalité j uri-
dique, composée des encaveurs neu-
châtelois qui adhéreront au mouve-
ment.

Au cours de plusieurs séances qui
groupaient autour du comité de la
F. N. V. des personnalités intéres-
sées au commerce des vins, autre-
ment dit des encaveurs, un projet
de statuts a été élaboré qui spécifie
que les membres de ce groupement
acceptent de soumettre leurs caves
à un contrôle sévère, — qui n'ef-
frayera jamais tous ceux qui n'ont
rien à se reprocher, — et dont les
modalités sont soigneusement éta-
blies.

Les produits de ces caves contrô-
lées auront seuls le droit de porter
sur leurs emballages, — chopines,
bouteilles et litres, — une banderol-
le annonçant ce contrôle et un bou-
chon frappé de l'indication du
contrôle de la F. N. V. Toute suspi-
cion cessera ainsi de planer sur les
maisons qui se rallieront à ce con-
trôle et ce sera un grand avantage.

Pour quelques brebis ga'lleuses,
l'ensemble a souffert jusqu'ici, et
c'est précisément cet ensemble, hon-
nête et sincère, qui désire se mettre
è couvert sous l'organisme privé
que patronnera la F. N. V.

A ce propos, il est intéressant de
signaler que la F. N. V. compte ac-
tuellement dans le vignoble neuchâ-
telois plus de 600 membres qui pos-
sèdent plus de la moitié de la sur-
face totale du vignoble. Cette puis-
sante association existe depuis plus
de vingt ans. Ce sont là des élé-
ments qui donnent , au patronage
que la F. N. V. assurera au nouvel
organe de contrôle, un poids cer-
tain.

Sans entrer dans- le détail du con-
trôle des caves, relevons toutefois
que cette initiative vient à point
pour donner à l'arrêté pris par le
Conseil d'Etat, l'an dernier, plus
d'effet encore. Ce que la loi, la loi
fédérale s'entend, ne permettait pas
aux instances cantonales de prévoir
comme mesures rigoureuses, les inté-
ressés s'entendront entre eux pour
se l'imposer mutuellement. Dès que
le nouvel organe sera définitivement
constitué, — et pas mal de maisons
d'encavage neuchâteloises ont déjà
annoncé leur adhésion, — cette me-
sure ne manquera pas de faire sen-
tir immédiatemtnt ses effets. Une
meilleure « tenue * des vins neuchâ-
telois s'ensuivra immédiatement,
tout au moins des vins « contrôlés »
et, en définitive, ce seront les gens
des vignes qui en ressentiront les
heureux effets.

Aussi bien, faut-il féliciter sans
réserve les organes directeurs de la
F. N. V. et plus particulièrement MM.
A. de Coulon, président et Ch.-H. Bur-
gat pour leur initiative qui
vient bien à son heure. Nous savons
que Vaudois et Valaisans ont les
mêmes préoccupations et travaillent
actuellement dans le même but, avec
des moyens peut-être un peu diffé-
rents. En conclusion, nous pouvons
dire que nous nous acheminons à
grands pas vers un assainissement
total du marché des vins neuchâte-
lois. Et.

La lutte contre
les maladies des abeilles
Un projet de loi cantonal
En application de la législation

fédérale sur les mesures à prendre
pour combattre les épizooties, le
Conseil fédéral a déclaré, par arrê-
té du 3 décembre 1909, «la loque
des abeilles contagieuse et présen-
tant un danger général ».

Les mesures cantonales d'exécu-
tion de cet arrêté sont la loi con-
cernant la loque des abeilles et ins-
tituant une caisse cantonale d'assu-
rance mutuelle obligatoire des api-
culteurs contre les pertes qui en ré-
sultent, du 15 mai 1911 et le règle-
ment d'exécution, du 29 octobre 1912,

Aujourd'hui, le Conseil d'Etat pro-
pose au Grand Conseil d'abroger
cette loi concernant la loque des
abeilles et instituant une caisse can-
tonale d'assurance mutuelle obliga-
toire des apiculteurs contre les per-
tes qui en résultent et d'y substituer
une loi concernant la lutte contre
les maladies des abeilles, de portée
plus générale.

Les articles de cette nouvelle loi
1 à 3 du projet prévoient des me-
sures d'application des arrêtés fé-
déraux concernant les maladies épi-
zootiques reconnues. Une disposi-
tion donne la possibilité au Conseil
d'Etat d'étendre les effets de la loi
à toute autre maladie présentant des
caractères épizootiques.

Les articles 4 à 11 fixent l'activité
étendue de la caisse d'assurance
obligatoire contre les maladies des
abeilles et règlent son organisation
et son fonctionnement.

Les dispositions pénales sont con-
tenues à l'article 12 et les disposi-
tions abrogatoires et finales aux ar-
ticles 13 et 14.

La Fédération neuchâteloise des
sociétés d'apiculture, réunie en as-
semblée de délégués le 13 février
1937 à Neuchâtel , et le conseil d'ad-
ministration de la Caisse cantonale
d'assurance mutuelle obligatoire
contre la loque des abeilles , réuni le
20 février 1937. ont pris connaissan-
ce des dispositions nouvelles et pré-
avisent favorablement.

Un p roj et de revision
de la constitution

LE STATUT DE L'EGLISE

doit permettre la f usion des Eglises réf ormées

Le Grand Conseil en délibérera dans sa prochaine session
Le problème de la fusion des deux

Eglises réformées neuchâteloises
vient d'entrer dans une phase nou-
velle. Le Conseil d'Etat, en effet,
saisit le Grand Conseil d'un projet
de revision de la Constitution dans
ce sens. Ce projet est accompagné
d'un rapport très complet, dans le
détail duquel nous ne pouvons en-
trer aujourd'hui. Nous reproduisons
par contre les nouveaux textes cons-
titutionnels et législatifs qui sont
soumis à l'approbation du Grand
Conseil.

Art . 71. — « L'Etat reconnaît l'E-
glise réfo rmée évangélique du can-
ton de Neuchâtel et les paro isses
neuchâteloises de l'Eglise catholique
romaine et de l'Eglise catholique
chrétienne comme institutions d in-
térêt public représentant les tradi-
tions chrétiennes du pays et tra-
vaillant à son développement reli-
gieux.

t> L'Eglise réformée et les parois-
ses catholiques s'organisent libre-
ment sous la forme corporative (art.
60 du Code civil) .

» L'Eglise et les paro isses, tant
protestante s que catholiques, sont
exemptes d'impôt sur tous leurs
biens et de tous droits de mutation
ou de succession. Sont également
exemptés les biens appartenant à
d'autres personnes juridi ques ratta-
chées à l'Eglise ou à la paroisse el
dont l'usage ou les revenus sont
af fec tés  aux besoins du culte ou de
la vie religieuse.

» L'enseignement religieux est li-
brement donné dans les écoles pu-
bliques par les soins des Eglises re-
connues ; à cet e f f e t , les locaux sco-
laires sont fournis gratuitement par
les communes et des heures favora-
bles sont réservées. »

Art, 73. — « Les revenus des biens
de l'Eglise réunis en 1848 au domai-
ne de l'Etat , et dont la destination
doit être maintenue selon l'article 6
du Traité de Paris, sont versés aux
Eglises reconnues conformément au
décret du Grand Conseil du 17 mai
1916. Les fonds  spéciaux du clergé
sont remis à l'Eglise réformée. »

En outre, le Grand Conseil sera
appelé à se prononcer sur un projet
de décret concernant l'application
des articles 71 et 73 de la Consti-
tution et dont la teneur est la
suivante :

Article premier. — Le Conseil
d'Etat reçoit pouvoir pour signer ,
au nom de l'Etat de Neuchâtel, les
actes concordataires ci-après dési-
gnés :

Concordai entre l'Etat de Neuchâ-
tel et l'Eglise réformée évangélique
du canton de Neuchâtel ;

Concordat entre l'Etat de Neuchâ-

tel et les paroisses catholi ques ro-
maines ;

Concordat entre l'Etat de Neuchâ-
tel et la paroisse catholique chré-
tienne.

Art. 2. — Le pré sent décret abroge
les actes législatifs ci-après :

Loi sur les cures ou presby tères,
sur l'abolition des émines de mois-
son, sur les traitements et pension-
nements des fonctionnaires ecclé-
siastiques, du 8 mai 1849 ;

Décret instituant un diaconat
dans le district de Boudry, du 26
juin 1861 ;

Décret interprétant l'article ja 14
de la loi sur les cures ou presbytè-
res, du 29 f é vrier 1868 ;

Loi réglant les rapports de' l'Etat
avec les cultes, du 20 mai 1873 ;

Décret autorisant la paroisse ca-
tholique de la Chaux-de-Fonds à se
joindre au nouvel Evêché de l 'Eglise
catholi que chrétienne de la Suisse,
dii 27 novembre 1876 ;

Décret concernant l'organisation
ecclésiastique et un subside provi-
soire pour te culte catholique dans
le district de Boudry, du 21 novem-
bre 1884 ;

Décret concernant la reconnais-
sance de la communauté catholique
romaine de la Chaux-de-Fonds com-
me paroisse officielle , du 24 novem-
bre 1893 :

Loi accordant des suppléments de
traitements aux fonctionn aires ec-
clésiastiques, du 9 février 1921 ;

ainsi que toutes dispositions con-
traires.

Art . 3. — Le Conseil d'E tat est
chargé de pourvoir, s'il y a lieu,
après les formalités du référendum,
à la promulgation et à l'exécution
du présent décret.

Portée financière
de la fusion

Nous aurons également à revenir
sur l'aspect financier de la question
de la fusion . Il convient pourtant
d'indiquer certains chiffres qui don-
neront une idée de la portée maté-
rielle de cette importante réforme.

Sur la base des comptes 1935, les
charges totales nett es résultant pour
l'Etat du fait des Eglises nationales
(réformée, catholique-romaine et ca-
tholique chrétienne) étaient de
310,000 francs.

Il ne sera pas possible de réaliser
d'un seul coup l'économie que pro-
duirait la fusion. Une période tran-
sitoire de dix-huit ans a été prévue.
Ainsi la première année la partici-
pation financière de l'Etat aux frais
de culte et à l'enseignement religieux
serait encore de 184,000 francs. Puis
elle diminuera de 10,000 francs par
année pour être supprimée après
dix-huit ans.

LA VILLE f
AU JOUR LE JOUR

On se marie moins...
C' est un fai t sur lequel les démo-

graphes auront sans doute leur moi
à dire : on a enrigistré beaucoup
moins de mariages, à Neuchâtel,
en 1936, qu'en 1935 et en 1934. Il u
en eut 196 seulement pour Neucha-
tel-ville (pour une population de
23,572 habitants) et 43 pour le res-
te du district. La diminution du
nombre des habitants y est évidem-
ment pour quel que chose.

Mais tout de même... 1
Le taux de la natalité a égale-

ment baissé. On a enregistré , en
1936, 543 naissances à Neuchâtel-
ville et 31 dans le reste du district.
Qu'en pensent ceux qui s'intéressent
à ces questions ?

Un jubilé à la
compagnie «les tramways
Demain , 1er juillet, M. César Bé-

guerel, bien connu des habitués de
la ligne de la gare où il est conduc-
teur depuis de nombreuses années,
fêtera le 25me anniversaire de son
entrée à la compagnie des tram-
ways de notre ville. C'est en effet
le 1er juille t 1912 que M. Béguerel
est entré dans la dite administra-
tion. Et ses chefs ainsi que ses col-
lègues s'apprêtent à fêter cette date,
les premiers en lui offrant la montre
en argent dédicacée traditionnelle,
les seconds en organisant en son
honneur une petite manifestation de
sympathie.

Concert public
Un concert public sera donné ce

soir, par la fa nfare de la Croix-
Bleue, sous la direction de M. Marc
Delgay, professeur. En voici le pro-
gramme : ,

« Le Tram », pas redoublé, de C.
Mougeot ; « Ouverture fantastique >,
de A. Govaert ; « Maritana », fantai-
sie, de Jos. Kessels ; « Valse de con-
cert », de J. H. Kessels ; « Miss
Helyett », fantaisie, de E. Audran ;
« Si j'étais roi », fantaisie, de A.
Adam ; « Paris-Belfort », pas redou-
blé, de Farigoul.

D'importantes modifications vien-
nent d'être apportées au four créma-
toire de notre ville dont la société
qui s'en occupe a voulu faire un mo-
dèle du genre.

Elle y a réussi.
Indépendamment de la décoration

intérieure, qui a été refaite avec une
sobriété et un goût louables, on a
installé le chauffage central, suppri-
mant ainsi les fourneaux à gaz qui
enlevaient beaucoup, auparavant, à
la solennité du lieu. Quant au four
lui-même, il a été dote de perfection-
nements qui simplifient et amélio-
rent de façon appréciable les inci-
nérations. Une incinération se fait
maintenant en une heure et quart,
au lieu d'en exiger trois, comme
jadis.

On appréciera, sans doute, ce souci
d'amélioration qui tend à faire de
notre four crématoire — sur les
portes duquel sont gravés les deux
mots : Requiem aeternam — un des
mieux aménagés qui soient.

lies transformations du
crématoire

Tribunal de police
de Neuchâtel

Présidence : M. Jean Boulet, suppléant

Les passions qui dominent les
hommes sont parfois ironiques : il
a suffi que la jeune fille qu'il fré-
quentait l'abandonnât pour un au-
tre, pour que le jeune J. S. lui trou-
vât des séductions irrésistibles. Le
théâtre et les romans abondent en
situations pareilles, et cette pénible
histoire nous prouve, une fois de
plus, que la littérature et la vie se
mêlent étroitement, et qu'il n'est
point de sujet inventé qui ne se ren-
contre une fois au moins dans le
courant de l'existence.

J. S., inconséquent comme nous le
sommes tous devant les cruautés de
l'amour sentit sourdre en lui une co-
lère terrible dont les effets se tour-
nèrent, non pas contre la jeune fille,
mais contre « l'autre », — un nom-
mé R. M.

Le hasard, qui est malicieux ainsi
qu'on sait, mit à trois reprises les
deux hommes en présence. Les trois
fois, il y eut bagarre. Lès gaillards
d'aujourd'hui n'y vont pas de main
morte quand il s'agit de défendre ce
qu'ils croient être leur bien propre,
et ces trois batailles furent si sauva-
ges qu'un des combattants dut de-
meurer plusieurs jours à l'hôpital et
que l'autre, après plusieurs semaines,
n'a pas encore retrouvé l'usage de
son bras.

Tudieu ! Qu'on ne vienne pas dire
après cela que les jeunes ne savent
plus aimer.

Mais n'ironisons pas. De telles his-
toires sont pénibles et l'on n'aime
point à les voir se terminer sur les
bancs de la justice. D'abord parce
qu'elles froissent en nous le senti-
ment que nous avons tous de la di-
gnité humaine... ; ensuite, parce qu'un
sait bien qu'un jugement, quel qu'il
soit, n'apporte à ces maux-là nul re-
mède. Il n'est que de voir les deux
antagonistes sur le banc des accusés
pour s'en convaincre. On peut les
blâmer et les condamner: ils demeu-
reront deux adversaires et rien ne
fera qu'il ne se haïssent.

La longue énumération des faits et
l'interminable défilé de témoins se
terminèrent en fin de matinée, par
la condamnation de J. S. à huit jours
de prison civile, avec sursis, et de
R. M. à deux jours de la même pei-
ne, avec sursis également.

Signalons que le procureur géné-
ral a décidé de recourir contre la
condamnation de J. S. contre lequel
il avait requis soixante jours d'em-
prisonnement.

• * •
Combien médiocre et malpropre

apparaît, après cela, l'affaire qui ter-
minait cette audience. Vaut-elle mê-
me la peine qu'on en parle ?

Un habitant du centre de la ville
a accusé son voisin de poursuivre
son épouse d'assiduités fort pous-
sées. Celui-ci a répondu en portant
contre le premier une plainte en dif-
famation , laquelle plainte, au cours
de l'audience, tourna à la confusion
du plaignant.

Pouah !
Et comme il y a une justice , celui

qui était accusé est libéré, et celui
qui accusait paiera les frais.

Petite vie, petites gens, petites af-
faires, (g.)

Art dramatique
M. Samuel Puthod, de notre ville,

vient de terminer ses études au
Conservatoire de Genève où il a ob-
tenu le diplôme de capacité profes-
sionnelle pour l'enseignement su-
périeur de la déclamation.

Ce titre, qui n'a été délivré que
quatre fois par le Conservatoire de
Genève, est obtenu pour la première
fois par un Neuchâtelois.

VAL-DE -TRAVERS

LES BAVARDS
1/Abbaye

(c) Invariablement fixée au dernier
samedi de juin , notre Abbaye s'est
tirée samedi passé. La participation
fut plus élevée qu'en 1936 et le tir
fut particulièrement nourri durant
l'après-midi. De magnifiques résul-
tats furent obtenus et nous donnons
les premiers sortis à chaque cible.

Cible Société, première passe : 1.
Fritz Jeanneret, 59 p. ; 2. Edmond
Rosselet, 59 p. Deuxième passe : 1.
Louis Fauguel, par son fils, 55 p. ; 2.
Roland Bolle, 55 p.

Le premier à chaque passe reçut
le plat d'étain aux armoiries com-
munales.

Cible Progrès Bonheur : 1. Robert
Switalski, 884,8 p. ; 2. Jean Martin ,
99 appui 97 ; 3. Louis Rosselet, 873,1;
4. Hermann Otz, 99 appui 94 ; 5.
Aramis Dubois, 847.

Cible Bayards : 1. Paul Rosselet,
449,6 p. ; 2. Louis Rosselet, 444,2 ;
3. Robert Switalski, 441,1 ; 4. Her-
mann Otz, 428 ; 5. Louis Fauguel
fils, 415,4.

Les quatre premiers tireurs à la
cible Bayards, outre les prix argent,
obtiennent l'insigne.

Vauquille : Les deux premiers
prix furent gagnés par M. Louis
Ray avec douze quilles.

_ En même temps que l'Abbaye se
tirait le prix des communiers du
Petit-Bayard. Le premier prix a été
obtenu à la première passe par M.
Adrien Gindraux, 53 points, et à la
seconde passe par M. Jean Guye, 59
points.

VAL-DE.RUZ

VALANGIN
Un départ

(Sp.) Le capitaine Bach, chef des
Chevaliers de la paix, vient d'être
appelé au poste de pasteur d'Anne-
masse (Savoie).

(c) Les tireurs de Cernier, Fontai-
nemelon et Chézard ont fait dans
notre stand de tir, samedi et diman-
che, les résultats suivants : Léon
Braun, 80 points ; Georges Marti, 76;
Ariste Sermet, 75 ; Barrelet Jean-
Louis, 73 ; Oswald Guyot, 73 ; Her-
mann Reymond, 72, obtenant ainsi
la distinction fédérale.

Obtiennent la mention cantonale:
Schnetzer Robert, 70 ; Monnier Mau-
rice, 69 ; Gugg Marcel, 69, et Fru-
tiger Marcel, 69.

Pour les sections, les résultats sont
les suivants : Le Drapeau ( Cernier),
69,823 catégorie 2 ; Chézard, moyen-
ne, 58.127, catégorie 3 : Cernier,
moyenne, 61,657, catégorie 4 ; Fon-
tainemelon, moyenne 56,712, catégo-
rie 4.

Course aux œufs
Organisée par les j eunes gens de

la montagne, cette course a obtenu
un franc succès. Depuis plusieurs an-
nées, en effet, elle n'avait plus eu
lieu, et c'est avec plaisir que beau-
coup d'amateurs de promenade sont
allés à Pertuis, pour voir cette an-
cienne coutume revenir à l'honneur,
chez nous. L'organisation fut très
réussie.

BOUDEVILLIERS
Un départ à la poste

(c) Après vingt-cinq ans d'activité
au service des P.T.T., Mlle Madelei-
ne Guyot quitte son poste de bura-
liste postale de Boudevilliers et
prend une retra ite méritée, dans la-
quelle la suit la reconnaissance de
la population.

Pendant de longues années, Mlle
Guyot a connu le service des dili-
gences qui circulaient entre Valan-
gin et Cernier. En ce temps-là, le
bureau de poste était placé dans
l'immeuble de l'hôtel du Point du
Jour ; c'était là devant que s'arrê-
tait, six à sept fois par j our, la di-
ligence à deux chevaux, fermée l'hi-
ver, surmontée d'une impériale l'été.
Elle était menée par un fameux pos-
tillon , le père Camille Girard, qui
jouit encore de sa retraite à Valan-
gin . Avant l'introduction du service
des autobus, en 1920, on connut un
mode de transport plus simple enco-
re, mais momentané ; une carte
humoristique, qui fit rire à gorge
déployée tout le Val-de-Ruz, nous en
a conservé le souvenir : c'était une
breçette à un cheval, bien modeste à
côté de feu les diligences bruyantes
et cossues — breçette qu'on doublait,
paraît-il , d'un petit char à bancs
traîné par un âne pas plus haut
que ça...

Pour pourvoir le poste vacant, le
choix de la direction des postes s'est
porté sur M. Hermann Guyot, agent
d'assurances dans la localité. Ce
nouveau titulaire sera initié au ser-
vice postal par un fonctionnaire de
cette administration et mis en me-
sure, dans un avenir rapproché, de
donner entière satisfaction à la po-
pulation.

CHÉZARD . SAINT-MARTIN
Tir en campagne

| AUX MONTAGNES
LA CHAUX-DE-FONDS

Les incidents du 35 janvier
devant le tribunal

On sait que les regrettables inci-
dents qui se sont déroulés à la
Chaux-de-Fonds, dans la nuit du 25
au 26 janvier, auront leur épilogue la
semaine prochaine devant le tribunal
de police de la Chaux-de-Fonds.

Cette affaire donnera lieu à un
débat qui durera quatre ou cinq
j ours. L'audience débutera le lundi
5 juillet, à 8 heures du matin . Cette
matinée sera consacrée uniquement
à l'interrogatoire dés prévenus. L'a-
près-midi, une vingtaine de person-
nes ayant des fonctions officielles,
tels que les chefs et les agents de
la gendarmerie et de la police, seront
entendues. La journée de mardi sera
consacrée à l'audition de quatre-
vingts témoins, tandis que mercredi
l'on entendra les derniers témoins
dont le nombre dépasse cent.

_ Les audiences auront lieu le ma-
tin , de 8 heures à midi , et l'après-
midi , de 2 heures à 6 heures.

Si aucun incident d'audience ne
surgit au cours de ces débats, l'on
escompte pouvoir rendre un juge-
ment jeudi soir.

Les frais de tribunal pour cette
affaire seront assez élevés et l'on
prévoit qu'ils atteindront près de
4000 francs.

Le cas Corswant
L'on croit savoir qu'une interpel-

lation sur le cas Corswant sera dé-
veloppée au Grand Conseil, lors de
la prochaine session de celui-ci.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel

29 juin
Température. — Moyenne 13.3 ; mini-

mum 11.4 ; maximum 15.6.
Baromètre. — Moyenne 717.4.
Eau tombée : 17.7 mm.
Vent dominant. — Direction : O.

Force : modéré à fort .
Etat du ciel : couvert. Pluie pendant la

nuit jusqu'à 10 h. 30, et à partir de
20 heures. s

Hauteur du baromètre réduite à eéro
( Moyenne pour Neuchâtel : 7193)

Niveau du lac, 27 Juin , 7 h., 430.56
Niveau du lac, 28 Juin , 7 h., 430.55
Niveau du lac, 29 juin, 7 h., 430.54

Température de l'eau : 19»

Dans sa séance du 29 juin, le Con-
seil d'Etat a admis au rôle officiel
du barreau, M. Jean-Samuel Jeanne-
ret-Grosjean, licencié en droit, ori-
ginaire du Locle (Neuchâtel), domi-
cilié à la Chaux-de-Fonds.

Xouvel avocat

« Sapno » avec Cécile Sorel
n y a longtemps que le nom de Mme

CécUe Sorel, quand 11 est prononcé de-
vant des gens Incomplètement avertis
des choses du théâtre, les plonge dans
des colères Indignées.

Ce battage fait autour d'une tqrprne
qu'on sait avoir franchi depuis long-
temps les limites Incertaines où l'âge
s'appelle crûment la vieillesse, ces pro-
cédés tapageurs et mal goûtés pour en-
tretenir autour d'un nom une curio-
sité, fût-elle ricanante, tout cela con-
tribue à faire de Mme Cécile Sorel un
de ces êtres qu'on va voir beaucoup plus
pour les juger que pour retirer du spec-
tacle qu'ils nous donnent une émotion
quelconque.

Eh bien I disons-le avec franchise,
Mme Sorel vaut mieux que la légende
de toc et d'oripeaux qu 'elle entretient
autour d'elle. Et peut-être après tout
faut-il voir , dans la façon dont elle
tente de durer, non pas une aveugle co-
quetterie, mais plutôt un des effets de
ce puissant sortilège que le théâtre exer-
ce sur quelques-uns et qui les fa it
accepter les pires compromissions pourvu
qu'ils puissent respirer l'odeur des tré-
teaux.

Mme CécUe Sorel a eu, hier, quelques
beaux accents dans « Sapho ». Elle met
au service de l'œuvre trouble, poignan-
te et profonde d'A. Daudet et A. Belot,
un art « appris » plus que « senti », mais
exact et sans défaillance. C'est tout ce
qu'on en peut dire. Quant à la troupe
qui l'accompagne, elle est à proprement
parler Inexistante et peut-être est-il
plus charitable de ne rien ajouter. Seu-
le, Mme Glna Niolos, dans le rôle de
tante Divonne, mit quelque accent dans
son Interprétation. Ajoutons que le pu-
blic neuchâtelois a vu avec Intérêt et
sympathie Mlle Yette Perrin, de notre
ville, Interpréter le personnage d'Irène
Vitalls.

La longueur des entr'actes, les décors
miteux de notre théâtre — qu'on ne
voit jamais sans gêne — ont contribué
à faire de ce spectacle un de ceux dont
on revient en maugréant. (g.)

Au Théâtre

(Le contenu de cette rubrique
n'engage pas la rédaction du journal)

Profane ou fumiste ?
Monsieur le rédacteur,

Ayant eu l'occasion de passer aujour-
d'hui à l'hôtel de ville, J'en al profité
pour jeter un coup d'cell sur la balus-
trade du grand escalier, qui a été res-
taurée récemment. Les magnifiques ba-
lustres ont été pour une part décapés,
pour une autre part repeints, la main
courante a été revernie ; le tout est bril-
lant, comme neuf.

Mais U me semble qu'il existe mainte-
nant un fâcheux contraste entre cette
balustrade et l'ensemble de l'escalier. On
s'est arrêté en chemin, n faudrait encore
remplacer les marches usées et déformées
par un granit fraîchement taillé, repi-
quer la pierre de taille des murs, repein-
dre les fresques... Et le buste du bien-
faiteur. Jaune et couvert de taches, quel-
le figure fait-Il actuellement en regard
de la balustrade ? On trouverait sans
doute moyen de le laver, de le nettoyer
aux acides, pour rendre au marbre l'é-
clat et la blancheur qu'il offrait !o Jour
de l'Inauguration du monument.

Des hommes plus compétents que mol
en ces matières pourraient donner de
bons avis.

29 Juin 1937.
Un profane.

CORRESPONDANCES

Veillez et priez.
Madame veuve Adolphe Marchand,

à Serrières ;
Monsieur et Madame Adolphe

Marchand, à Cortaillod -,
Mademoiselle Mathilde Marchand,

à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Auguste Col-

laud et leur fils, à Bussigny,
ainsi que toutes les familles al-

liées, ont la douleur de faire part
du décès de

Monsieur Willy MARCHAND
leur cher fils, petit-fils, neveu, cou-
sin et ami, que Dieu a rappelé à
Lui, après quelques jours de mala-
die, à l'âge de 23 ans.

L'ensevelissement aura lieu ven-
dredi 2 juillet, à 13 heures.

Domicile mortuaire ; Buffet ûa
Tram, Serrières.
Cet avis tient Ueu de lettre de faire part

La musique L'Avenir, de Serriè-
res a le pénible devoir d'informer
ses membres du décès de

Monsieur Willy MARCHAND
membre actif dévoué et sous-direc-
teur de la société.

L'ensevelissement, auquel ils sont
priés d'assister aura lieu vendredi
2 juillet à 13 heures.

Domicile mortuaire i Quai Su-
chard 1, Serrières.

Heureux ceux qui procurent la
paix car Ils seront appelés enfants
de Dieu. Matthieu V, 9.

Monsieur C.-E. Henriod, à Lau-
sanne, et ses enfants ;

Mademoiselle Emma Henriod, à
Corcelles,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

font part à leurs parents, ara.}f et
connaissances du décès de

Mademoiselle
Marie-Elisa HENRIOD

leur bien chère sœur et parente, que
Dieu a reprise à Lui le mardi 29
juin 1937.

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu le jeudi 1er juillet, à 13 heures.

Culte au domicile mortuaire : hos-
pice de la Côte, à Corcelles, à
12 h. 30.
Cet avis tient Ueu de lettre de faire part

Pourquoi si tôt...
Dieu le sait.

Monsieur et Madame William Bo-
nardo-Courvoisier et leurs enfants,
Emmanuel, Willy, Marcel et Jean-
Claude ;

Madame veuve Bonardo et famille,
à Pully ;

Monsieur et Madame Hemmerlï-
Courvoisier, ses enfants et petits*
enfants, à Neuchâtel ;

Mademoiselle Marthe Calame, sa
marraine, à Neuchâtel,

ainsi que les parents et aimis,
ont le grand chagrin de faire part

du départ pour le ciel de leur chère
et regrettée fille, sœur, petite-fille,
nièce, cousine et amie,

Lily BONARDO
que Dieu a rappelée à Lui, aujour-
d'hui, après une maladie vaillam-
ment supportée, dans sa seizième
année.

Neuchâtel, le 28 jui n 1937.
(Rue du Seyon 2)

Ne me pleurez pas mes blen-
aimés, mes souffrances sont pas-
sées. Je pars pour un monde meil-
leur en priant pour votre bonheur.

Veillez et priez.
L'ensevelissement aura lieu le jeu-

di 1er juillet , à 13 heures.
Culte pour la famille à 12 h. 30.

des C. F. F., du 29 Juin , à 6 h. 40
' — mt
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280 Bâle 4- 16 Pluie Calme
543 Berne .... -f 14 > »
687 Colre -4- 15 Nuageux >

1543 Davos -f- 9 Qq. nuag. »
632 Fribourg . + 14 Pluie prb. »
394 Genève ... -f 16 Couvert »
475 Glarls .... +15 Nuageux »

1109 Gôschenen -j - 12 » >
566 Interlaken + 14 QQ- nuag. »
995 Ch.-de-Fds +12 Pluie »
450 Lausanne -j- 16 Couvert >
208 Locarno .. +17 Tr. b. tps »
276 Lugano .. 4- 16 » >
439 Lucerne .. 4- 16 Nuageux >
398 Montreux +17 Couvert »
482 Neuchâtel 4- 14 Pluie >
605 Ragaz .... +17 Couvert »
673 St-Gall .. 4- 16 » Vt d'à

1856 St-Morltz + 7 Qq. nuag. Calme
407 Schaffh" 4- 16 Couvert »

1290 Schuls-Tar. 4- 10 Tr. b. tps »
637 Sierre .... +15 Nuageux »
562 Xhoune .. + 16 Couvert »
389 Vevey .... +16 s »

1609 Zermatt .. +10 » »
410 Zurich ... +17 Nuageux »
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